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74 Mgr Paré ne 
pouvait suffire 
seul à la tâche

Immédiatement après l’annonce de la nomination de 
Mgr Roch Pedneault comme son auxiliaire, l’évèque de 
notre diocèse, Mgr Marlus Paré adressait à tous les dio­
césains une lettre dans laquelle il disait pourquoi il * un 
auxiliaire et comment II entrevoit la situation de notre 
Eglise.

J’expérimente tous les jours que la conduite et le 
service d’un diocèse comme celui de Chicoutimi consti­
tuent une tâche considérable. Elle est encore accrue par 
le rythme actuel de la vie et par le stylede gouvernement et 
d'animation qu’impose aujourd'hui la participation du 
presbyterium et du peuple de Dieu. Il m'arrive souvent 
d'avoir à regretter de ne pouvoir répondre à tous et à tout 
comme il conviendrait. J'ai dû me convaincre avec les 
années qu'en dépit de ma bonne volonté et de mon appli­
cation, il devient impossible à un homme, du moins un 
homme comme moi, de couvrir pareil champ d'action. J’ai 
cru bon d'en informer Notre Saint Père le Pape et de 
solliciter auprès de lui, pour le bien de l'Eglise diocésaine, 
l'aide d'un évêque auxiliaire. Ma démarche a été favora­
blement accueillie. J’en exprime de nouveau au Saint Père

ma profonde gratitude, et la vôtre, je n'en doute pas.
Nous devons aussi être particulièrement reconnais­

sants à Monseigneur Roch Pedneault d'avoir accepté 
avec esprit surnaturel, détachement et générosité de par­
tager la tâche avec moi. Le travail y gagnera en qualité et 
en efficacité. Beaucoup actuellement redoutent la charge 
et la responsabilité de l’évêque. Ce n’est pas sans raison. 
En réalité, elle n'est pas de tout repos. On ne peut l'accep­
ter qu’en faisant un acte sérieux et souvent renouvelé de 
confiance en Dieu et de charité spirituelle pour les siens. A 
certains moments il faut aller jusqu'à l'abandon entre les 
mains de Dieu. _

Monseigneur Roch Pedneault faisait déjà beaucoup 
pour le diocèse comme membre du Chapitre de la Cathé­
drale et comme recteur du Petit Séminaire de Chicoutimi 
dans les conditions difficiles de réorganisation que nous 
connaissons. Il est appelé maintenant à exercer une ac­
tion à la fois plus large et plus intense comme Evêque 
Auxiliaire. Ce sera certainement heureux pour tous; la 
présence de l’évêque sera ainsi plus assurée là où elle est 
requise et utile.

Dans cat événement considérable pour notre famille 
diocésaine, nous verrons avant tout le service de Dieu, la 
vitalité de l’Eglise qui est au Saguenay-Lac Saint-Jean et 
le bien spirituel de chacun d'entre nous. La joie que nous 
éprouvons de ce que l'un d’entre nous est appelé à l’ordre 
de l'épiscopat est très légitime, mais nous devons la dé­
passer et rejoindre l’esprit dans lequel le Christ a voulu 
que ses apôtres et tous les siens dans la suite des temps 
conçoivent l'autorité dans son Eglise. Un jour que les 
apôtres discutaient entre eux qui serait le premier dans 
son futur royaume, il leur donna une leçon vivante dans 
laquelle il livrait sa pensée sur la vraie grandeur et le vrai 
caractère que devait revêtir l’autorité dans son Royaume 
ou dans son Eglise. Ils doivent savoir que gouverner c'est 
servir d'un service si entier qu'il peut exiger le complet 
don de soi. "Celui qui veut devenir grand parmi vous, se 
fera votre serviteur, et celui qui veut être le premier, se fera 
votre esclave. Le Fils de l'homme n'est pas venu pour être 
servi, mais pour servir et pour donner sa vie en rançon 
pour beaucoup” (Matt. XX, 26-28).

Cet événement doit être encore pour nous un stimu­
lant. Il doit susciter dans le diocèse un élan pour raffer­
missement du Royaume de Dieu. Les difficultés que nous 
rencontrons sont connues Beaucoup parmi nous faiblis­
sent. Dans ces conditions, un évêque auxiliaire ne nous 
est pas accordé pour donner une pré-retraite dorée à 
l'évêque doyen ou pour embellir le paysage. Il vient déve­
lopper, prolonger et perfectionner le service ministériel de 
l’évêque. Il vient combler des vides, corriger des déficien­
ces, apporter de la lumière, du support et de l'animation là 
où ils étaient insuffisants. Le but ne sera pas atteint si nous 
n’allons pas faire davantage dans les jours à venir.

En cela, nous devons surtout penser à la pratique, 
conciétiser notre foi, poser des actes. C'est la vie même 
qu'il faut ou transformer ou affermir. Les études, les re­
cherches, les échanges, les discussions et les rapports ne 
nous manquent pas. Ils sont utiles, voire nécessaires, s'ils 
s’inspirent de l’Evang ile et sont dans la I igné de pensée de 
l’Eglise. Sinon, ils sont tout au moins perte de temps, 
d'esprit et d'énergie. Pour être vraiment utile, le travail de 
la pensée doit produire des actes. Ce sont les actes qui 
font avancer. Ce sont les actes qui sauvent. Présentement, 
nous sommes dans le désarroi, travaillés par les idées et 
les opinions les plus divergentes qui font prendre une 
conduite qui est souvent loin d'être conforme à l'Evangile. 
Le profane nous envahit. Beaucoup ne savent pas à quelle 
enseigne ils logent. Nous avons à clarifier la situation et à 
susciter des témoins de Jésus qui ont vraiment fait leur 
choix et lui sont fidèles. Comment viendront-ils?

"Nous autres, écrit fièrement saint Cyprien, nous ne 
sommes pas philosophes en paroles, mais en actes; nous 
ne disons pas de grandes choses, mais nous les vivons.”

Le grand devoir qui s'impose à nous aujourd'hui, 
c’est de prendre l'Evangile au sérieux, de le vivre, de 
témoigner que le Christ est tout pour nous et que nous lui 
avons donné notre vie comme le signifient en réalité notre 
baptême, notre confirmation, notre ordination sacerdo­
tale, notre profession religieuse, notre mariage devant 
Dieu et l'Eglise et notre communion à la chair sacrée du 
Seigneur. La survie, la vitalité et l'efficacité de l'Eglise sont 
assurées avant tout par ces chrétiens obscurs et mécon­
nus qui emboîtent le pas à la suite du Seigneur et lui sont 
fidèles quoi qu’il leur advienne. L'histoire nous enseigne 
que l'Eglise s'est bâtie, maintenue, répandue à travers le 
monde, a triomphé des crises intérieures ou extérieures, a 
produit des fruits merveilleux, "des aveugles voient, des 
sourds entendent, des morts ressuscitent, des pauvres 
sont évangélisés" (Luc, VII, 22), grâce à “ceux qui ont cru 
sans avoir vu" et, sans tout raisonner, ont aimé, comme le 
Maître, “jusqu'à l'extrémité”. Ceux-là ne se préoccupent 
guère de savoir si leur foi, leur confiance, leur vie en Dieu 
est adaptée aux dernières découvertes de la science ou à 
la mentalitédes gens d'aujourd'hui, et ils n'évaluent guère 
son efficacité. Ils croient, ils ont confiance, ils aiment, ils 
prient, ils souffrent, ils vivent intimement unis au Sei­
gneur.

Ce qui importe pour eux c’est l'essentiel, l’éternel, 
Lui, le Christ bien-aiméet en Lui le Père, servi sous l’action 
de l'Esprit-Saint, c’est sa Parole, ce sont les enseigne-_ 
ments et les directives de son Eglise. Voilà ceux qui nous 
sauvent. Saint Paul en faisait déjà la constatation quand il 
écrivait aux Corinthiens: "Voyez, frères, il n'y a pas beau­
coup de sages, pas beaucoup de puissants, pas beaucoup 
de nobles parmi vous" (I Cor. I, 26). Sans doute les sages, 
les puissants et les'nobies sont venus dans la suite, mais 
ils ont apporté à I Eglise dans la mesure où ils ont, comme 
les petits, les humbles, ont vécu leur foi en toute simplicité 
et confiance. Voilà ceux qu'il nous faut susciter, encoura­
ger et soutenir aujourd'hui pour assurer l'avenir.

C est là ce que nous devons voir d'abord dans l’évé­
nement qu'est l’arrivée parmi nous d'un nouvel évêque 
En lui présentant nos voeux les plus ardents et fervents, en 
l'assurant de notre affection, de notre collaboration et de 
notre prière, nous nous stimulerons à vivre davantage 
notre vie de chrétiens, de religieux, de prêtres, sans 
crainte des saintes exigences qu elle comporte, convain­
cus par l'expérience qu elle est un entier don de soi dans 
l'amour, et qu elle est riche et fructueuse par elle-même. 
Le reste vient par surcroît.
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Histoire d’un évêque

De la naissance à 
l'ordination épiscopale
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La biographie qui suit est tirée de “Echos des 
Anciens” du Petit Séminaire de Chicoutimi, vol. Il no 
3, 7 juin 1974. Elles est l’oeuvre de l’abbé Robert 
Simard. Nous remercions l’auteur et l’Association 
des Anciens de nous avoir autorisés à la publier.

Le nouvel évéque-auxiliaire est né à Saint- 
Joseph d'Alma, le 10 avril 1927, de Léonard Ped- 
neautt, charpentier-menuisier, et de Marie-Ange 
Tapin.

LA VIE DE MGR ROCH PEDNEAULT a été marquée par 
quatre institutions de prestige: le petit et le grand 
Séminaire de Chicoutimi, le campus de Chicoutimi et le 
centre étudiant.

Il fit son entrée au Séminaire en éléments latins en 
1941. Il faisait partie d'un contingent de jeunes nouveaux 
venus de la paroisse de St-Joseph d’Alma que le vicaire 
d'alors, l'abbé Gilbert Grimard, avait su sélectionner avec 
brio, puisque tous ont passé à travers leurs études classi­
ques et ont pu s’orienter vers des carrières libérales diver­
ses. A la fin du premier mois au Séminaire, le jeune Roch 
subit une petite déception. Classé d’abord dans l’élément 
A qui lui permettait de sauver une année du long cours 
classique, voici que le préfet des études, à la fin de sep­
tembre, refait le classement des élèves d'éléments, et 
Roch se retrouve en élément C, parmi les "gens ordinai­
res”. Blessé sans doute dans son amour-propre, il s’est 
mis à l’ouvrage et, dès la fin d’octobre, il faisait partie du 
groupe des lauréats (80 pour cent et plus). Jusqu'à la fin 
de son cours, à peu d’exception près, on le retrouvera 
dans les lauréats.

Il sut se tailler une place dans presque toutes les 
équipes sportives de sa classe, et parfois le tempérament 
sportif bouillait... On se souvient de ses exploits comme 
gardien de but au ballon-au-pied et comme défenseur au 
hockey. Malheureusement au cours d’une joute, un acci­
dent à un genou vint mettre fin à ses évolutions sur la 
glace.

Doué d'un tempérament de chef, il milita très jeune 
dans les rangs de la J.E.C., mouvement d’Action catholi­
que, dont il occupa même la fonction de président diocé­
sain. Cette responsabilité l’amenait à parcourir le diocèse 
pour aller rencontrer et stimuler les divers groupes d’étu­
diants dans les différentes écoles régionales. Aux yeux 
des autorités du Séminaire, ses nouvelles obligations ne 
devaient en aucune façon entrer en conflit avec sa classe. 
Aussi devait-il être au poste même si les réunions de fin de 
semaine avaient été longues. Et l’on sait que le lundi matin 
il était en classe. Ce qui nous a le plus frappé à cette 
époque, c'est l'assiduité qu’il mettait à demander toutes 
ses permissions aux maîtres de salle, alors que nous, nous 
le faisions beaucoup moins souvent.

En rhétorique, Roch avait été élu président de son 
conventum presque par acclamation. Il fut membre de 
l'Académie St-François de Salles, titre honorifique ac­
cordé aux élèves qui avaient le plus de succès en classe; il 
devint même le vice-président de cette société. Parmi 
d’autres activités de son temps d'étudiant, il fut membre 
des Equipiers de Saint-Michel, fit avec cette troupe plu­
sieurs voyages à pied au Canada et aux Etats-Unis et 
rédigea au nom du groupe le carnet de route de l’été 1945 
qu’il intitula: A COEUR JOIE (manuscrit inédit). A la fin de 
ses études, il obtenait son baccalauréat ès arts avec la 
mention “cum laude ”, Dans une petite biographie humo­
ristique, un confrère avait dit de lui qu’il semblait avoir une 
passion: faire mentir l'adage: “Les charges surchargent".

Ainsi se terminait une étape importante de sa vie. Une 
autre, plus importante encore, commençait, qu'il envisa­
geait alors avec un certain optimisme. Dans le JET, journal 
des étudiants du Séminaire, qui consacrait un numéro 
spécial aux finissants de 1949, Roch, parlant au nom de 
ses confrères, disait: “Selon notre optique, l’avenir de­
meure imprécis et recèle des imprévus. Toutefois, l'on 
peut affirmer certainement de notre vocation future 
qu’elle sortira du présent. Avec François Mauriac nous 
croyons que nous retrouverons, aux âges divers, les expé­
riences du collège agrandies, et selon le cas, enrichies et 
simplifiées. On dit que le collège aide à comprendre la vie. 
Disons plutôt que la vie constitue un inépuisable 
commentaire du collège. Elle nous ramène à tout instant 
vers les années d'apprentissage, comme on remonte un 
fleuve jusqu'à sa source afin d'en mieux comprendre le 
débit et la direction ”,

En septembre 1949, avec vingt et un de ses confrè­
res, il entrait au Grand Séminaire. Son choix avait été mûri 
et bien préparé surtout par l’expérience quotidienne. 
Nous lisons, en effet, dans le même texte qu’il livrait au 
JET: "Petit à petit, il nous est apparu que la religion ne 
devait pas se confiner en des formules, mais devait être un 
esprit orientant et colorant toutes nos actions... Pour plu­
sieurs, il faut ajouter l’Action catholique comme facteur 
de prise de conscience plus profonde de la vie divine dans 
nos vies”.

La période du Grand Séminaire semble être sans his­
toire. Tout au plus ses confrères parlent-ils avec une 
pointe de malice de sa "vie cachée”, et ne manquent pas

de rappeler qu'en quatrième année, le directeur de la 
chorale, son confrère de classe, lui avait suggéré de ne 
pas se joindre aux autres pour le chant de la messe à la 
cathéd raie

Il fut ordonné prêtre le 8 février 1953 par Son Excel­
lence Mgr Georges Melançon en l’église Ste-Cécile de 
Kénogami. Puis il commença son ministère sacerdotal 
,dans la paroisse St-Laurent de Jonquière. En septembrejj, 
entrait au Séminaire pour exercer les fonctions de troi­
sième maître de salle, puis deux ans plus tard, de premier 
maître de salle à la salle des grands, tout en donnant des 
cours d’anglais et de mathématiques. Par la suite, il fut 
étudiant pendant trois années à la faculté des sciences de 
l’Université Laval, où il obtint en 1959 la licience ès scien­
ces (L. ès Sc). A son retour au Séminaire, il s’adonna à 
l’enseignement de la chimie et de la physique jusqu’en 
1965, où il se vit confier la tâche de directeur de la rési­
dence A, tâche qu’il occupa pendant deux années.

1967 fut l’année de la fondation des collèges d ensei­
gnement général et professionnel (CEGEP). Le remue- 
ménage commençait. Il fut nommé recteur le 25 juillet. Il 
fallait avoir du courage pour accepter la charge de recteur 
du Séminaire, charge qui n'avait rien d’attirant. Une pé­
riode difficile débutajj.

Dès le 13 septembre, le recteur recevait un message 
téléphonique du ministre de l’éducation d alors, Jean- 
Jacques Bertrand, qui voulait savoir les intentions du Sé­
minaire concernant la transaction des édifices en vue de 
localiser le Cégep de Chicoutimi. Le recteur répondit qu'il 
était prêt à négocier. Et les négociations commencèrent et 
durèrent trois années. L’Eglise diocésaire peut rendre 
hommage au recteur d'alors, le chanoine Roch Pedneault, 
de n'avoir jamais perdu de vue les buts premiers de la 
maison qu’il dirigeait. Il voulait pour les immeubles un prix 
suffisant pour que le Séminaire puisse se relocaliser ail­
leurs avec le produit de la vente sans avoir recours à des 
subventions populaires. Il a su se montrer ferme, tenace 
et eut la sagesse de s'entourer de bons conseillers qui lui 
fournirent une assistance précieuse.

Une fois les immeubles vendus, le recteur devait 
maintenant penser au Séminaire. Il fit transformer le corps 
central qui fut aménagé en locaux de classe et bureaux de 
professeurs, et il réorganisa les pensionnaires de secon­
daire I à secondaire IV dans le pavillon Duchesne, l'an­
cienne école d'Agriculture. Au cours de 1973, il procéda à 
la relocalisation de la résidence des prêtres du Séminaire, 
car le contrat avec le Cégep se terminait. Il restait à trouver 
un nouvel édifice pour le Petit Séminaire. A peine quel­
ques jours avant sa nomination comme évêque auxiliaire, 
le chanoine Roch Pedneault signait la transaction du 
Grand Séminaire. Et presque comme dernier acte officiel, 
il annonçait qu’un centre étudiant pour les élèves de se­
condaire V et de collège I et II qui pensent sérieusement au 
sacerdoce, sera ouvert en septembre 74 dans une partie 
du Grand Séminaire nouvellement acheté.

Que de transactions opérées pendant le rectorat du 
chanoine Roch Pedneault! On peut dire de lui qu il fut un 
“homme de transition”, dans le sens qu'il a présidé à 
toutes les étapes par lesquelles le Séminaire a dû passer 
depuis l’instauration du Cégep de Chicoutimi. De sorte 
que le nouveau recteur, l’abbé Laurent St-Cyr, pouvait 
déclarer en lui succédant: “On peut prendre pour acquise 
la réorganisation matérielle de l’institution”.

Aussi c'est avec fierté aujourd’hui que les prêtres du 
Séminaire appellent leur ancien supérieur: Son Excel­
lence Mgr Roch Pedneault, car c’est un homme dont le 
passage a marqué la vie du Petit Séminaire et, par là 
même, de l’Eglise diocésaine. Notre institution fêtait l’an 
dernier son centenaire. Elle est comme un arbre rendu à 
maturité: elle produit des fruits.

Robert Simard, pire

Echos des Anciens.
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74 Les évêques qui ont

Mgr DominiqiM Racine.

“La diocèse da Chicoutimi a été érigé la 28 mai 1878 
par la papa Léon XIII. Il aat une division du territoire de 
l'archidiocèse de Québec et fait partie de •• Province 
ecclésiastique de Québec depuis son érection. AI origine 
il groupait les comtés de Chicoutimi, de Charlevoix etto 
partie du comté de Saguenay située à l’ouest de la rivière 
Port neuf.

La Bulle d'érection du nouveau diocèse du Golfe 
Saint-Laurent, aujourd’hui le diocèse de Hauterive, en 
date du 24 novembre 1945 détachait du diocèse les six 
paroisses de la C6te Nord.

Par décret de la Sacrée Congrégation Consistoriale, 
en date du 23 juin 1951, le comté de 
Charlevoix était à son tour détaché du diocèse de 
Chicoutimi et réuni è l’archidiocèse de 
Québec.

Le 9 janvier 1953, les limites communes des diocèses 
d'Amos et de Chicoutimi sont mieux définies: l’expression 
•Hauteurs des terres’’ doit désormais s'entendre des limi­

tes qui séparent les comtés d’Abitibi-Est et d Abitibi du 
comté de Roberval.”

(Les évêques et les prêtres séculiers au diocèse de
Chicoutimi 1878-1968. André Simard, ptre. 1969)

N.D.LR. Nous nous sommes inspirés du même vo­
lume pour retracer l’histoire des six premiers évêques que 
nous vous livrons dans les lignes suivantes.

Premier évêque: Mgr Dominique Racine

Mgr Louis-Nazaire Bégin.

Mgr Michel-Thomas Labrecque.

Mgr Georges Melançon.

Le premier évêque de notre diocèse prit possession 
de son siège épiscopal le 7 août 
1878. Auparavant, il avait été vicaire et curé dans des 
paroisses du diocèse de Québec, puis curé de St- 
François-Xavier de Chicoutimi, de 1862 à 1880. Il était 
dans le même temps desservant de la mission de la 
Rivière-aux-Sables et, pendant 15 ans, président de la 
commission scolaire de Chicoutimi. Il devait être évêque 

.jusqu’à sa mort, en janvier 1888. Durant ce temps, il a 
fondé 7 paroisses et ordonné 27 prêtres.

Il a fait trois fois la visite de son diocèse.
Son oeuvre de prédilection a été le Petit Séminaire 

qu’il a fondé en 1873, au moment où il était curé. Il en a ete
le premier supérieur. ^ .

C est à lui que nous devons la venue des Soeurs du 
Bon-Pasteur de Québec, en 1864, des Ursulines de Que­
bec en 1882 et des Augustines Hospitalières en 1884

Il a également réorganisé plusieurs oeuvres et asso­
ciations pour aider ses diocésains dans leur vie spirituel le.

Enfin, il s’est intéressé au progrès économico-social 
du Saguenay-Lac-St-Jean: agriculture, routes et chemins 
de fer ont été au nombre de ses préoccupations.

Deuxième évêque: Mgr Louis-Nazaire Bégin

Deuxième évêque de Chicoutimi, Mgr Régin devait 
l'être seulement 3 ans et 7 mois, de 1888 à 1892. Il a ete par 
la suite coadjuteur du Cardinal Taschereau, archevêque 
de Québec, avant d'occuper lui-même ce poste en 1898.

Monseigneur Bégin avait une forte préparation aca­
démique. De retour des études, il entrait au Séminaire de 
Québec où il occupa divers postes pour finalement deve­
nir principal de l’Ecole Normale Laval, à Québec.

Pendant son court séjour à la tête du diocese, Mgr 
Bégin a fondé 7 paroisses et ordonné 16 prêtres. Il a érige 
en congrégation diocésaine l’Institut des Petites Francisr 
caines de Marie et préparé la venue des Trappistes a

i Mistassini. , „ . .
Il s’est aussi grandement intéresse au Petit Séminaire 

* et a même envoyé étudier à ses frais deux jeunes prêtres 
pour les préparer à leur tâche d enseignant.

Soulignons enfin que c’est grâce à sa collaboration 
efficace que l’Hospice Sainte-Anne de Baie-St-Paul fut 
fondé et que l’Hôtel-Dieu Saint-Vallier de Chicoutimi fut 
agrandi au bénéfice des pauvres.

Troisième évêque: Mgr Michel-Thomas Labrecque

Le troisième évêque du diocèse de Chicoutimi avait 
commencé son ministère sacerdotal aux Petit et Grand 
Séminaires de Québec. Il était âgé de 43 ans lorsqu il fut 
nommé évêque de Chicoutimi, en 1892. Il le sera pendant 
35 ans et 7 mois.

Pendant ce long mandat, Mgr Labrecque a pu beau­
coup accomplir. Il a fondé 34 paroisses, ordonné 175 
prêtres et complété à dix reprises la visite de son diocèse 
très étendu.

Il s’est intéressé au recrutement du cierge, à sa prépa- 
* ration et à sa sécurité.

Il a de plus grandement favorisé la vie des communau­
tés religieuses. Lui sont redevables, à un titre ou l'autre: 
les Trappistes, les Eudistes, les Capucins, les Rédempto-

ristes, les Jésuites, les Frères Maristes, les Frères de 
Saint-François-Régis, les Frères du Sacré-Coeur et les 
frères des Ecoles Chrétiennes. Plusieurs communautés 
féminines sont aussi acceptées par lui: les Soeurs Notre- 
Dame-du-Rosaire, les Servantes du Très-Saint-Sacrement 
et les Filles de Ste-Marie de la Présentation. Il a fondé 
l’Institut des Soeurs Notre-Dame du Bon-Conseil alors 
que la Congrégation des Soeurs de Saint-Antoine de Pa- 
doue (plus tard les Antoniennes) voyait aussi le jour sous 
son gouvernement.

Il a aussi porté son attention sur l’éducation: le Sémi­
naire et les Ecoles normales de Roberval et du Bon- 
Pasteur de Chicoutimi ont profité de son appui.

Mgr Labrecque s’est fait le promoteur de la dévotion 
du Sacré-Coeur-de-Jésus, à l'Eucharistie et à la commu­
nion réparatrice du premier vendredi du mois. Il a de plus 
combattu pour le respect du dimanche, pour la tempé­
rance et contre le blasphème.

Il a renoncé à son siège épiscopal en septembre 1927 
et est décédé en 1932.

Quatrième évêque: Mgr Charles Lamarche

Evêque de Chicoutimi de 1928 à 1940, Mgr Lamarche 
avait été auparavant vicaire, aumônier de communautés 
religieuses et curé dans le diocèse de Montréal.

Pendant son séjour dans notre diocèse, il a fondé 18 
paroisses et ordonné 87 prêtres. Il a accepté dans son 
diocèse les Frères de l'Instruction Chrétienne, l’Institut 
des Clercs de St-Viateur et les Soeurs Missionnaires de 
l’Immaculée-Conception. Il a de plus permis aux commu­
nautés déjà établies de poursuivre leur essor.

Dans le domaine de l’éducation, l’Ecole moyenne 
d’agriculture est mise sur pied de même que le Pensionnat 
St-Dominique de Jonquière.

C'est Mgr Lamarche qui a établi officiellement l'Ac­
tion catholique au diocèse de Chicoutimi en 1933 et qui a 
pourvu à son organisation en fondant le Comité diocésain 
et en mandatant, comme organismes d’Action catholique, 
la Ligue du Sacré-Coeur pour les hommes, la Ligue catho­
lique féminine, pour lesdames, et l’association catholique 
de la Jeunesse canadienne-française pour les mouve­
ments spécialisés de jeunes gens.

C’est encore lui qui a encouragé le développement de 
l’Union catholique des cultivateurs (U.C.C.) et vu à la créa­
tion de la Société diocésaine de colonisation.

Il a été évêque jusqu'à sa mort survenue le 29 janvier 
1940.

Cinquième évêque: Mgr Georges Melançon

Mgr Melançon est originaire du diocèse de Nicolet 
dans lequel il a occupé les postes de vicaire et curé 
jusqu’à sa nomination comme évêque de Chicoutimi en 
1940. Pendant la durée de son mandat, soit plus de 20 ans, 
il a fondé 28 paroisses et ordonné 160 prêtres.

Il s’est grandement occupé des vocations sacerdota­
les. Il a assuré la subsistance du Petit Séminaire en de­
mandant une contribution annuelle à chaque famille. 
C’est lui qui érigea le Grand Séminaire en institution auto­
nome en 1950 et qui vit à faire construire un édifice pour 
l’abriter en 1958. C’est également sous son instigation que 
le Séminaire Marie-Reine-du-Clergé a vu le jour de même 
que l’Office des Vocations.

Il a innové dans le domaine de l’éducation en fondant 
les sections classiques. Dans le même secteur, on voit 
naître le collège classique féminin du Bon-Pasteur, le col­
lège classique de Jonquière, les Ecoles normales de Dol- 
beau, Alma et du Bon-Conseil de Chicoutimi.



fait l’histoire
Plusieurs hôpitaux turent mis sur pied: Roberval, 

Alma, Jonquière, Dolbeau et St-Jérôme. C est aussi durant 
qu'il éta>t évêque que le Service social du diocèse de 
Chicoutimi fut instauré.

Il a accordé une grande importance à l’action catholi­
que en lui accordant plus de personnel.

L’Institut séculier des Miliciennes du Rosaire a été 
fondé en 1946 et les Oblates viendront oeuvrer dans notre 
diocèse quelques années plus tard.

Plusieurs communautés religieuses viennent ajouter 
leurs forces apostoliques: les Carmélites, les Sisters of 
Charity, les Oblates Franciscaines, les Frères de la Cha­
rité, les Frères de Ste-Croix, les Pères Maristes, les Pères 
des Sacrés-Coeurs de Jésus et Marie, les religieux de 
Saint-Vincent-de-Paul, les Pères du St-Sacrement, les 
Franciscains et les Montfortains.

Mgr Melançon démissionna de son poste en janvier 
1961. Il réside toujours à l’évêché de Chicoutimi.

Sixième évêque: Mgr Marius Paré

Evêque actuel du diocèse, Mgr Paré a passé toute la 
première partie de sa vie apostolique au collège Sainte- 
Anne-de-la-Pocatière où il a exercé diverses fonctions 
jusqu’à celle de supérieur, de 1952 à 1956. En même 
temps que cette dernière, il cumula celles du supérieur 
des Ecoles supérieures d’agriculture et des pêcheries de 
Ste-Anne, et des externats classiques de Rivière-du-Loup 
et de Montmagny.

En février 1956, il devenait auxiliaire de Mgr Georges 
Melançon. Il s’occupa activement de la fondation du Sé­
minaire de St-Jérôme et de la campagne de souscription 
pour le Grand Séminaire. Il a été à l’Office des Vocations 
qui devint ensuite le Centre diocésain de la pastorale des 
vocations en 1965.

En février 1961, il était nommé évêque de Chicoutimi. 
Depuis ce temps, il a fondé 4 paroisses et ordonné plus de 
cent prêtres. Il a fondé ou réadapté aux besoins de la 
pastorale d’aujourd’hui de nombreuses commission ou 
offices diocésains.

Il a participé à toutes les sessions du Concile Vatican
" Il a établi les Grandes Missions et le secrétariat de la 
pastorale d’ensemble. Il a également fondé la Mission 
diocésaine en Amérique Latine.

A l’Assemblée des Evêques du Québec, il a occupe les 
postes de secrétaire puis président de la Commission du 
Clergé. Au plan national, il est président le la Commission 
nationale du Clergé, des séminaires et des vocations. 
Pendant le concile, il fut membre de la commission conci­
liaire pour les Séminaires, les Etudes et les Ecoles catho­
liques. Après le concile, membre de la Commission de 
l'Education chrétienne. Enfin, en mai 1968, il devenait 
consulteur auprès de la Sacrée Congrégation de I Ensei­
gnement catholique.

Depuis qu’il est évêque, il a accepté au diocese, les 
Pères Blancs d'Afrique, la congrégation de la Fraternité 
Sacerdotale et les Soeurs des Sacrés-Coeurs et de l’ado­
ration perpétuelle.

En mai dernier, il annonçait à ses diocésains qu il 
aurait dorénavant un auxiliaire: Mgr Roch Pedneault.

Mgr Marius Paré.

Mgr Charles marche.
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Monseigneur Roch Pedneault
Evêque auxiliaire à Chicoutimi 
HOMMAGES, FELICITATIONS 

VOEUX ET PRIERES 
du clergé et de tous les fidèles 

du diocèse de Chicoutimi
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Quelques explications
• EVEQUE DIOCESAIN

Celui à qui a été confié un diocèse, c’est-à-dire, "une 
portion du peuple de Dieu, pour qu’avec l'aide de son 
presbyterium, l’ensemble des prétres-pasteui” (consti­
tution du Concile Vatican 11 "La charge pastorale des 
évêques”, no 11).

"Ainsi le diocèse, lié è son pasteur et par lui rassem­
blé dans le Saint-Esprit, gréce à l'Evangile et à l’Eucharis­
tie, constitue une Eglise particulière en laquelle est vrai­
ment présente et agissante l’Eglise du Christ, une, sainte, 
catholique et apostolique’’ (Ibid).

• EVEQUE AUXILIAIRE

Celui qui est établi pour aider l’évèque diocésain è 
accomplir plus pleinement sa charge pastorale pour le 
bien des âmes.

Il est donné è un diocèse à cause de sa trop grande 
étendue ou du trop grand nombre de ses habitants ou de 
circonstances spéciales d'apostolat, ou pour d’autres 
causes diverses.

• EVEQUE RESIDENTIEL

Celui à qui est confié personnellement la charge pas­
torale d’un diocèse dont il porte le titre et qui devient en 
quelque sorte la justification de sa résidence. Ainsi Mgr 
Paré est Evêque de Chicoutimi.

• EVEQUE TITULAIRE

Celui qui, dans un diocèse, aide l’évêque résidentiel. 
Comme c'est la coutume dans l’Eglise de donner un dio­
cèse à chaque évêque et comme l’évêque résidentiel est 
déjà évêque du diocèse où l’évêque auxiliaire exerce ses 
fonctions, on donne à ce dernier le titre d’un ancien dio­
cèse qui a déjà été florissant, mais qui est maintenant 
habité principalement par des non croyants et qui est 
devenu pays de mission. L’évêque titulaire de ce lointain 
diocèse ne peut pas y exercer de fonctions, mais il est 
invité à célébrer parfois l’Eucharistie pour les gens qui

habitent ce coin de terre. C’est ainsi que Mgr Pedneault, 
auxiliaire à Chicoutimi, a le titre d'évêque d’Aggersel.

AGGERSEL? Où est-ce?

La liste des évêchés titulaires donnée annuellement 
dans l'Annuaire Pontifical comprend surtout des évêchés 
qui existaient dans l’ancien empire de Byzance, notam­
ment en Syrie, Palestine, dans quelques Iles de la Médi­
terranée et dans le nord de l’Afrique. Aggersel se trouve 
dans le Nord de l’Afrique.

Voici comment on arrive à situer ce diocèse:
— L’ANNUAIRE PONTIFICAL donne:

AGGERSEL Ageritan (us) - provincia Bizacena
— AU NOUVEAU LAROUSSE ILLUSTRE, on trouve:

Byzacène. Géogr. V. Byzacium.
BYZACIUM: “contrée de l’Afrique ancienne, au N.-O. 

de la Petite-Syrie (golfe de Gabès), au S. de la Zeugltane 
(Tunisie septentrionale), dont elle était séparée par le 
relief qui se développe entre la région du Kef et celle de 
Kairouan. Moins arrosé que la Zeugltane, le Byzacium 
paraît avoir été surtout un pays d'élevage. La plainte litto­
rale ou Sahel était remarquable par le développement de 
la culture de l’olivier”.

Pour mieux saisir, voir la carte de cette page.

Laurent Fortin, ptre.

Au nom de toute notre commu­
nauté religieuse, nous rendons un 
hommage particulier à notre nou­
vel évêque auxiliaire Mgr Roch 
Pedneault.
Succès dans l’exercice de ses nou­
velles fonctions.

SR AUGUSTINE DE CHICOUTIMI

Au nom de l’association et de tous 
les parents des élèves du sémi­
naire, nous rendons un hommage 
particulier à notre nouvel évêque 
auxiliaire Mgr Roch Pedneault. 
Succès dans l’exercice de son mi­
nistère apostolique.

ASSOCIATION DES 
PARENTS DU SEMINAIRE

Au nom de la direction et du per­
sonnel de la Commission Scolaire 
Régionale Lapointe, nous rendons 
un hommage particulier à notre 
nouvel évêque auxiliaire Mgr 
Roch Pedneault et lui souhaitons 
beaucoup de succès dans l’exer­
cice de ses nouvelles fonctions 
apostoliques.

COMMISSION SCOLAIRE 
REGIONALE LAPOINTE
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Léo Favre
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HENRI GIRARD, T.P. ING. 
MAIRE

La cité de Chicoutimi
EST HEUREUSE DE RENDRE

V

Hommage
particulier

A MGR PEDNEAULT
A plus d’un titre, la municipalité de Chicoutimi 

s’enorgueillit de l’insigne honneur conféré à ce fils de la 
région, Mgr Roch Pedneault devenu le premier Saguenéen
à être élevé au rang de l’Episcopat.

Il est de notoriété que notre ville, de par ses institu­
tions religieuses et d’enseignement, joue un rôle de pre­
mier plan dans ces champs de l’activité humaine.

Celui qui a mené de main de maître les destinées 
du Petit Séminaire ces dernières années se voit confier 
aujourd’hui de lourdes et importantes responsabilités sur 
le plan diocésain. Mgr Pedneault trouvera toujours une 
oreille attentive, un appui constant auprès des autorités de 
notre ville, auprès de chaque Chicoutimien partageant sa 
joie de ce jour, celle de sa famille et de son entourage. 

A Mgr Roch Pedneault, nous offrons notre filiale
soumission. |_jenrj QjrarCj
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74 Mgr Roch Pedneault veut
Quelques temps avant son ordination * l'épi s- sujets intéressant la vie de l’Eglise. Voici quelles

copat, nous avons rencontré Monsigneur Roch ont été ses réponses à nos questions.
Pedneault, afin de connaître son opinion sur divers

Q.: Quelles ont été vos premières impressions 
lorsque vous avez appris que vous deveniez évéque?

Mgr Pedneault: Ma première impression en a été 
une de surprise. Je ne m’y attendais pas du tout et je n'ai 
pas tellement réalisé, sur le coup, quelle était la demande 
qui m’étais faite. Ma réaction a alors été assez neutre. 
C'est après coup que j’ai compris toute l'importance de 
cette proposition. Je suis alors entré dans une période de 
réflexion très profonde de neuf jours avant de pouvoir 
donner mon acceptation.

Q.: Vous êtes actuellement auxiliaire de Mgr Paré. 
Ca signifie quoi comme travail?

Mgr Pedneault: Actuellement, nous n’avons pas fait 
le partage des tâches. Après mon ordination, nous aurons 
à définir une politique de façon collégiale. Nous voulons 
former une équipe: Mgr Paré, Mgr Gérard Desgagné, vi­
caire général et moi-mème. Cette concertation devrait se 
faire bientôt. Il s’agira de définir des grands objectifs de 
pastorale d’ensemble et voir comment, à nous trois, nous 
pourrions les réaliser. A ce moment-là, nous serons en 
mesure de partager les tâches.

Q.: Croyez-vous que nous allons nous sortir de la 
crise des vocations sacerdotales?

Mgr Pedneault: Il y a sûrement diminution des effec­
tifs et je ne vois pas comment ils pourraient augmenter de 
façon très rapide, même si je crois que la situation pourrait 
s’améliorer si l’on avait une pastorale des vocations bien 
définie. Entre-temps, on sera peut-être appelé, vis-à-vis la 
diminution des effectifs cléricaux, à envisager de nou­
veaux ministères qui seraient confiés à d’autres person­
nes que le prêtre. Je pense alors aux laies, aux religieux et 
religieuses qui pourraient assumer une responsabilité 
pastorale plus grande dans l’Eglise, permettant au prêtre

d’être libéré pour des fonctions plus spécifiques, plus 
particulières.

Q.: Vous venez de parler d’une pastorale des voca­
tions bien définie. Qu'entendez-vous par lé?

Mgr Pedneault: Je crois que la vocation est la res­
ponsabilité de tout le monde: responsabilité de la famille 
bien sûr; responsabilité de l'école et aussi responsabilité 
de la communauté paroissiale. On aura une pastorale des 
vocations valable si tous ces milieux se sentent responsa­
bles du soutien des jeunes qui ont un projet de vocation. Il 
y a là un travail d’animation pour l’équipe diocésaine de la 
pastorale des vocations, auprès des familles et des 
communautés chrétiennes. Il y a aussi des services spé­
cialisés comme nos séminaires diocésains et le Centre 
Etudiant qui vient d’être fondé. Ces maisons spécialisées 
ne pourront jouer leur rôle que si elles le font en pleine 
collaboration avec les communautés paroissiales et avec 
les familles. Ces dernières ont un rôle irremplaçable et, 
sans elles, les séminaires et le Centre n’ont pas leur raison 
d’être. Il faut absolument qu’il y ait concertation si l'on 
veut vraiment assurer l’éducation et le soutien de la voca­
tion des jeunes.

Q.: On sait que l’action catholique a beaucoup évo­
lué et que le nombre de chrétiens qui y sont engagés a 
diminué. En dépit de cette baisse, croyez-vous que les 
laïcs jouent leur rôle dans l’Eglise?

Mgr Pedneault: Disons tout d'abord que je regrette 
que l’action catholique ait été mise en veilleuse, sa for­
mule, du moins. Celle du chrétien qui s’engage dans son 
milieu de vie et de travail et qui veut les évangéliser. Je 
crois cependant que beaucoup de laïcs sont engagés, 
même si ce n’est pas dans les formes qu’on avait connues.
Il y a des formes d’engagement nouvelles qui font qu’il y

La fabrique et 
les paroissiens 

de St-Luc offrent 
à l’occasion de 

sa consécration épiscopale 
leurs meilleurs voeux 

de succès à notre nouvel 
Evêque auxiliaire,

Mgr Roch Pedneault.

Paroisse
St-Luc,
Chicoutimi-Nord.

Au noip de la 
communauté chrétienne 

de St-Bruno,
nous offrons nos plus sincères 

félicitations à notre nouvel 
Evêque auxiliaire,

Mgr Roch Pedneault, 
et nous lui souhaitons 

succès, bonheur, santé.

Paroisse
St-Bruno.

Au nom de la 
communauté chrétienne 

de Mistassini, 
nous offrons 

santé, bonheur succès, 
à notre nouvel 

Evêque auxiliaire,
Mgr Roch Pedneault.

Paroisse
Mistassini.

Sincères félicitations à 
notre nouvel 

Evêque auxiliaire 
Mgr Roch Pedneault, 

nous lui souhaitons 
un grand succès 

dans son ministère apostolique.

Paroisse
St-Pierre,
Alma.

Paroisse 
St-Thomas, 

Lac Bouchette

Au nom des 
paroissiens 

et de la 
fabrique de 
St-Thomas, 
à l’occasion 

de sa
consécration 
épiscopale, 

nous souhaitons 
à Mgr

Roch Pedneault 
nos plus 
sincères 

félicitations.

Les paroissiens et la 
fabrique de St-Sacrement 
sont heureux de présenter 

leurs hommages à 
notre nouvel Evêque auxiliaire, 

Mgr Roch Pedneault, 
et nous lui souhaitons 

succès, bonheur #t santé.

Paroisse
St-Sacrement,
Alma.

ibr



former une équipe
S

en a autant d'engagés. Du côté de ces nouvelles formes, 
les possibilités ne sont pas épuisées.

Q.: Certains disent qu’il n’y a rien de bon chez les 
jeunes. Etes-vous d’accord avec cette affirmation?

Mgr Pedneault: On dit que les jeunes sont loin: loin 
de l’Eglise, loin des adultes. Selon moi, lorsque les adultes 
ou l'Eglise s'occupent des jeunes avec un langage qu’ils 
comprennent, ils répondent peut-être même plus que les 
jeunes qu’on a connus, il y a une dizaine d'années. On ne 
ressent plus d'agressivité. Pour eux, le message évangé­
lique est une révélation. C est un message qui les inté­
resse. Je pense que les jeunes peuvent beaucoup et que 
c'est peut-être nous, les adultes, qui sommes responsa­
bles s'ils ne vivent pas leur foi, parce qu'on ne les rencon­
tre pas ou qu'on ne leur parle pas dans le langage qui 
convient. Quand quelqu’un plonge avec eux, il découvre 
toutes leurs possibilités.

Q.: Que pensez-vous de la situation de la morale?
Mgr Pedneault: On dit que la morale se détériore. 

C'est vrai, mais ça se ramène fondamentalement à un 
problème de foi et d’engagement envers Quelqu’un qui 
vient nous sauver. Il est bien entendu qu'actueliement la 
Parole de Dieu est très contestée par d'autres courants 
contraires, même face à la loi morale. Le gros problème 
actuellement, c’est que tout est discuté, tout est remis en 
question et on en vient à penser que ces questions sont 
facultatives. On ne voit pas que ces lois sont le prolonge­
ment de la foi: on les considère comme des choses très 
relatives. Face à cette détérioration de la morale, il fau­
drait donc fortifier la foi et faire découvrir le lien qui existe 
entre la foi et les oeuvres.

t
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A un digne et distingué fils de notre belle Cité 
d’Alma, nous, en tant que maire et échevins, 
ne pouvons manquer de lui offrir le 
témoignage le plus sincère et le plus respec­
tueux de notre attachement et de notre amitié. 
Longue vie et fructueux épiscopat à Mgr Roch 
Pedneault.

LA CITE 
D’ALMA

MAIRE MAURICE PARADIS 

ECHEVINS:
LEOPOLD BEAULIEU 
RENE COUDE 
JEAN-PAUL DERY 
JEAN-LAURENT DUCHESNE 
GABRIEL FORTIN 
JEAN-CLAUDE LINDSAY 
YVON MIMEAULT 
ROGER OUELLET 
MAURICE TREMBLAY 
GERARD TURCOTTE
RAYMOND GAGNON, GERANT.
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Une réussite de l'Eglise d'aulourd’hui, le bureau de quartier de Jonquière.

? Lapointe

Le bureau de 
quartier, oeuvre
de l’Eglise

LE BUREAU DE QUARTIER

La zone de Jonquière regroupe 15 paroisses: celles 
d’Arvida, de Jonquière, do Kénogami et de Larouche. 
C’est dans cette zone que se vit une expérience pastorale 
dans un milieu ouvrier, auprès des défavorisée.

A quelques reprises, ces derniers temps, on a entendu 
parier du Bureau de Quartier de Jonquière, principale­
ment à l'occasion d'un problème de logement dont la 
solution a nécessité manifestation, négociation et pres­
sions. Ce ne sont pas là des moyens fréquemment utilisés 
dans l’Eglise. Et probablement certains, au courant du fait 
que le Bureau existe grâce à l’Eglise, ont-ils été tentés de 
dire: "Retournez donc à vos presbytères et vos sacris­
ties!"

ET POURTANT...

Le Bureau de Quartier est vraiment une oeuvre 
d’Eglise: il y a un diacre et une laïque qui y travaillent; les 
frais sont assumés par la zone de Jonquière et par le 
diocèse et les responsables du Bureau voient leur action 
comme une partie de la pastorale. En cela, ils sont ap­
puyés des autres agents pastoraux de cette zone.

Et pourtant ...En essayant d'aider les plus pauvres, les 
plus petits, des chrétiens ne font que suivre l’exemple 
d'un certain Jésus-Christ...

VIE ET ESPERANCE

Le Bureau de Quartier s'intéresse à tous les problè­
mes vécus par ceux qui veulent bien venir au local, situé 
au 297 St-Aimé. Et il en vient beaucoup. De plus en plus. 
Afin de pouvoir mieux révéler l'espérance chrétienne, il

faut en arriver à faire voir une lueur d'espoir de se sortir de 
problèmes qui paraissent insurmontables. Au Bureau, on 
veut apprendre aux gens à s’en sortir, à s’aider, à s'organi­
ser.

PAS TOUT SEUL

Ce dernier aspect est important aux yeux des respon­
sables, car ils sont convaincus que, devant des problèmes 
collectifs, if faut trouver des solutions collectives. Aider 
des personnes à vivre la solidarité, la fraternité, le partage, 
l'amour, voilà ce que peut-être la dimension communau­
taire du travail du Bureau.

PASTORALE DERANGEANTE

Etre chaque jour confronté à des difficultés parfois 
inouïes, se rendre compétents dans bien des domaines 
pour mieux aider, devoir lutter pour obtenir des droits, 
trouver la meilleure façon de faire vivre I espérance et 
l'amour, travailler dans des sentiers à peine explorés, de­
voir supporter les blames et les incompréhensions, ce 
n'est pas une pastorale facile! Comme disait la bénévole 
laïque: "Ca prend vraiment de la foi pour nous motiver.

Sans ça, on lâcherait."

A notre nouvel
Evêque auxiliaire,

Mgr Roch Pedneault, 
nous offrons nos 

plus sincères félicitations 
et nous lui rendons hommage 

dans l’exercice de 
son ministère apostolique.

Les Pères Jésuites.

Amitié sincère à notre 
nouvel Evêque auxiliaire 
et nous lui témoignons 

le respect le plus profond 
et notre collaboration 

dans l’exercice de 
sa nouvelle fonction.

Pères Blancs,
Missionnaires
d’Afrique.

Les paroissiens 
et la fabrique

rendent hommages à notre nouvel 
Evêque auxiliaire,

Mgr Roch Pedneault.
Nous lui témoignons 
notre reconnaissance 

de sa nouvelle fonction.

Paroisse
Ste-Marie,
Jonquière.

-

Les paroissiens
et la fabrique de La direction et

St-Joachim le personnel
offrent leurs plus sincères offrent leurs plus sincères

félicitations à notre félicitations à
La fabrique et les paroissiens nouvel Evêque auxiliaire Son Excellence Mgr Roch Pedneault,
de St-Paul présentent le plus Mgr Roch Pedneault. Evêque auxiliaire de

respectueux hommage Nos meilleurs voeux de Monseigneur Marius Paré,
à notre nouvel santé et de bonheur. Evêque du diocèse de Chicoutimi.

Evêque auxiliaire, Nos meilleurs voeux
Curé Robert Lavoie de santé et de bonheur.

Abbé Robert Blackburn
Père Jean-Marie Ladouceur

Paroisse Paroisse
RUELLAND & SIMARD (LTEE)

St-Paul, St-Joachim, Nouv*«uté« «n grot

Chicoutimi. Chicoutimi.
C*«* 6S7 - 4SS ru* du Havr* - TéL: S49-1400

(En tac* d* la gara du Canadian National)
CHICOUTIMI



HEUREUSE D’AVOIR 
CONTRIBUE A FORMER 

UN CHEF SPIRITUEL
NOTRE INSTITUTION 

PRESENTE SES

HOMMAGES
A SON EXCELLENCE MONSEIGNEUR

ROCH PEDNEAULT
ET L'ASSURE DE SA 

COLLABORATION.

LE PETIT SEMINAIRE DE CHICOUTIMI
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2B
PASTORALE D'ENSEMBLE

Depuis dix ans

Vivre et 
travailler 
en Eglise
synonymes
d’adaptation

Vivre en Egliee, travailler en Egliae, supposent, en 
1974, que l'on soit capable de s'adapter constamment au 
monde changeant et aux besoins des membres de cette 
Eglise. Pour les principaux agents pastoraux qui oeu­
vrent dans le diocèse, la mise à Jour est quelque chose de 
réel et nécessaire. Parmi les moyens qui existent pour ce 
faire, Il y en a un qui revêt particulièrement d’importance: 
c'est la Journée d’étude pour les agents pastoraux.

Il se tient une telle journée deux fois par an et ce, 
depuis maintenant dix ans. C’est une occasion de rencon­
tre, de recyclage, de concertation et d'approfondisse­
ment. Actuellement, ces journées regroupent environ 125 
personnes, des laïcs engagés au niveau de la zone ou du 
diocèse, des religieux, religieuses et des prêtres qui ont 
des responsabilités particulières dans la communauté 
chrétienne. Cependant, il n’en fut pas toujours ainsi et les 
débuts furent plus modestes, tant pour la participation 
que pour les objectifs.

DES ETAPES

En relevant rapidement l’histoire de ces journées, on 
peut noter certaines étapes: celle de la revalorisation des 
équipes presbytérales et du vicariat forain; celle de la 
pastorale d’ensemble; celle des priorités et celle des pro­
jets.

La deuxième étape couvre la période de septembre 
1968 à janvier 1970. Il se tient dans cette période quatre 
autres journées d’étude. En septembre 1968, pour la pre­
mière fois, il y a une bonne présence de laïcs: ils sont 24. 
On procède alors à une analyse de la situation pastorale. 
En janvier 1969, la responsabilité des agents pastoraux 
selon leur état de vie fera l’objet des échanges. En sep­
tembre 1969, on essaie de tracer le portrait du diocèse à 
partir d’expériences vécues dans les zones. En janvier 
1970, lors de la 11ième journée, il sera question de l'esprit 
pastoral pour découvrir quelle réponse l’Eglise doit don­
ner au monde contemporain. A la fin de cette étape, le 
nombre de laïcs présents a doublé et atteint 48.

La troisième étape porte sur les priorités. On abor­
dera lors des journées du 19 septembre 70,23 janvier 71, 
et 25 septembre 71, les priorités personnelles, de zone, 
des commissions diocésaines et du diocèse lui-même. La 
grande priorité dégagée est l’EDUCATION DE LA FOI.

Pour les 15, 16, 17, 18 et 19ièmes journées, il est 
question de projets et l’on essaie de mieux connaître cer­
taines parties de la population. Pour ce qui est des projets, 
en plus de voir ce qui existe dans les zones, on veut se 
rendre plus apte au fonctionnement par projets. Pour 
l’analyse du milieu, on essaie de mieux comprendre le 
monde des 18-35 ans et celui des défavorisés en plus de

REVALORISATION VERS LE 2(Nème
C’est à l’Hôtel-Dieu d'Alma qu'a eu lieu, en février 

1965, la première journée d’étude qui réunissait les seuls 
responsables de vicariats forains. 18 personnes y étaient 
présentes. On y a parlé de la place du vicariat dans la 
pastorale et de la période d’Après-Mission. En septembre 
de la même année, il était question de la révision et du 
ressourcement en rapport avec la théologie pastorale. En 
janvier 1966, on partage l’expérience des vicariats forains, 
des animateurs pastoraux et sacerdotaux. En septembre, 
c’est encore de la révision et on essaie de tracer des 
orientations. Le nombre des participants est alors de 32. 
En 1967, il sera question des commissions pastorales et 
du conseil diocésain de pastorale. En septembre, on 
poursuit le travail de révision et de précision. La première 
étape se termine avec la 7ième journée d’étude en janvier 
1968. Il y a alors 52 présences, presque tous des prêtres. 
On parle de l’intégration de laïcs dans les nouvelles struc­
tures de pastorale.

Comme on le voit, les journées d'étude pour les 
agents pastoraux ont déjà une histoire assez longue et 
bien remplie. Elles sont maintenant devenues importantes 
pour la formation et l’animation. Lors de la 201ème, en 
septembre prochain, il sera question de ’’Voies et Impas­
ses”. documents du Comité catholique du Conseil supé­
rieur de l’Education concernant la vie chrétienne à l’école.

Avec le temps, ces journées sont devenues des séan­
ces de consultation publique en présence de l’évêque, 
une sorte de conseil de pastorale élargi. En les lançant il y 
a dix ans, notre Eglise diocésaine établissait, avant même 
que le souhaite le Rapport Dumont, un mécanisme de 
participation important.

Georges Tremblay, ptre 
Yves Gagnon, ptre

mw
t

MEMBRES DU 
CONSEIL DES COMMISSAIRES
Président: M. René Corriveaiî 
Vice-président: M. René Poirier 
Commissaires: M. Guy Bélanger

M. Albert Bourhard 
M. Jocelyn Bouchard 
M. Yvon Bouchard 
Mme Germaine La flamme 
M. Gaston Laforest 
M. Charles Leblanc 
M. Antonin Paquet 
Mme Angela Pedneault 
Mme Lucette Perreault 
Mme Gisèle Simard

La direction et les membres du 
Conseil des commissaires sont 
heureux d’offrir leurs plus sin­
cères félicitations au nouvel 
Evêque Auxiliaire de Chicouti­
mi et nous lui souhaitons un 
fructueux épiscopat.

La Commission 
Scolaire d'Arvida

MEMBRES DU 
COMITE EXECUTIF:

Présidente: Mme Gisèle Simard 
Vice-présidents: M. Gaston Laforest 

M. René Corriveau 
Mme Germaine Laflamme 
M. Jocelyn Bouchard 

Directeur général: M. Roch Laroche 
Directeur Service de l’enseignement:

Mlle Laurence Levesque
Secrétaire général: M. Edouard Brassard

Hommages et félicitations à 
Mgr Roch Pedneault,
Evêque auxiliaire et 

lui témoignent leur respect 
le plus profond.

Les Soeurs du Bon-Conseil.

HOMMAGES 
ET FELICITATIONS

à
Mgr

Roch Pedneault, 
Evêque Auxiliaire 

du diocèse.
C«KCR{a«TIM

eau»/*

ÈùL
Les Soeurs 

du Bon-Pasteur
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Nos paroisses sont-elles 
si endettées?

On entend souvent dire que nos paroisses sont très 
endettées et que plusieurs sont sur le bord de la faillite. 
Pour savoir un peu plus ce qui en est, nous vous invitons 
fe lire ce qui suit. Les chiffres parlent par eux-mémes et 
permettent de dédramatiser la situation.

Au pian diocésain, la dette globale de nos fabriques 
au 31 décembre dernier était de $3,996,900.00, déduction 
faite d'un remboursement de $468,300.00 fait au cours de 
cette même année. Ce remboursement est de quelque 
$5,000.00 plus élevé que celui de 1972.

Avec les années, ces remboursements devraient s'ac­
centuer d’une façon appréciable, car les effets des diver­
ses campagnes de prêts sans intérêt, organisées dans 
plusieurs paroisses, commenceront à donner des résul­
tats intéressants.

Présentement, plus de 20 paroisses ont pris I initiative 
de telles campagnes et le montant souscrit, sans intérêt, 
dépasse la somme de $2,115,000.00. D'ici deux ou trois 
ans, au plus tard, tous les prêts consentis par les parois­
siens devraient être acquittés, de sorte que cette charité 
collective commencera à donner de magnifiques résul­
tats. A ce moment-là, l'intérêt que représente un montant 
de deux millions de dollars pourra être appliqué au rem­
boursement de la dette, sans diminuer pour autant les 
annuités qui sont versées chaque année. Si tout va comme 
nous l’espérons, c'est un remboursement d'environ 
$600,000.00 qui pourra être fait chaque année.

Présentement, 41 de nos fabriques n'ont plus de 
dette. Celle de 16 autres ne dépasse pas $10,000.00. C'est 
donc dire que l’an prochain une bonne dizaine de celles-ci 
pourraient être libérées de toute obligation et que plu­
sieurs autres pourraient changer de catégorie et voir leurs 
charges allégées.

Aucune dette
de 1 à 10,000.00 
de 10 à 20,000.00 
de 20 à 40,000.00 
de 40 à 80,000.00 
de 80 à 100,000.00 
de 100 à 150,000.00 
de 150 à 200,000.00 
de 200 à 300,000.00 
de 300 à 400,000.00 
de 400 à 500,000.00 
de 500 et plus

1972
38
15

5 
3

15
nil

2
2
6 
2

nil
1

1973
41
16
2
8

10
nil

1
2
7
1

nil
1

89 89

Ces statistiques sont tirées d'une lettre envoyée aux 
curés et marguilliers de chacune des paroisses. Elles ne 
tiennent pas compte des cinq paroisses confiées à des 
communautés religieuses.

Collège Régional du Saguenay-Lac Saint-Jean
400, rue Mellon, Arvida, tél.: (418) 548-7191 — G7S 3H3

Campus de JONQUIERE
65, rue Saint-Hubert

Campus d'ALMA
480, rue Champagnat sud

Hommage à Monseigneur Roch Pedneault 
nommé évêque auxiliaire de Monseigneur 
Marius Paré, évêque du diocèse de 
Chicoutimi.

Nous, de la communauté des fidèles, 
lui offrons notre collaboration 
franche dans l’exercice de son 
ministère apostolique dans notre 
diocèse.

Campus de CHICOUTIMI
534, rue Jacques-Cartier est

Campus de SAINT-FELICIEN
14, rue Leclerc
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? Nord-du-Lac
i Quand le baptême est pris au sérieux

La zona nord du Lac comprend 13 parolaaea. In­
cluant Dolbeau at Mlataaainl at tou tea las parolaaea si­
tuées * l’Intérieur des terras antre Péri bon ka et Ste- 
Marguerlte. Dans ce milieu, et ce depuis trois ans, on 
prend au sérieux le sacrement du Baotème.

Dès que la pastoralq'du Baptême fut lancée, toutes lest

paroisses de cette zone ont mis sur pied des équipes 
spécialement chargées de toutes les activités reliées à ce 
sacrement. Ces équipes sont généralement formées de 
deux ou trois couples qui voient à contacter ceux qui 
veulent faire baptiser un enfant et à les préparer convena­
blement.

-* . £

PAS UNE FARCE

S'il fut un temps où l'on pouvait se contenter de bap­
têmes à la sauvette à la sacristie, ce temps est définitive­
ment révolu et actuellement, ceux qui demandent le bap­
tême pour leur enfant savent ou apprennent que c'est une 
démarche très sérieuse qui intéresse toute la commu­
nauté des croyants. Presque unanimement, les parents 
accepteot de se bien préparer et de célébrer le baptême de 
façon communautaire. Tel n’était cependant pas le cas au 
début alors qu'on avait à faire tomber bien des appréhen­
sions et des réticences.

RENCONTRE SPECIALE

Les parents ainsi que les parrains et marraines sont 
invités à participer à une rencontre au cours de laquelle ils 
seront appelés à réfléchir à l’importance du Baptême et 
ses conséquences. Ces rencontres ne sont pas des confé­
rences, mais des échanges et des réactions au diaporama: 
“Le Baptême, sacrement de la foi".

MENTALITE NOUVELLE

Les membres des équipes de préparation au Baptême 
se réjouissent du fait que la mentalité est maintenant 
changée et qu'il est de plus en plus facile de rencontrer, 
pour les préparer, ceux qui veulent par ce sacrement 
transmettre leur foi à leur enfant. Les parents n'en seront 
que de plus en plus responsables de l'éducation de la foi 
de ceux qu'ils font baptiser.

AMITIES ET HOMMAGES

à Mgr Roch Pedneault, nommé Evêque auxiliaire de Mgr Marius Paré. 
Nous les membres du Club Social nous offrons nos plus sincères félicitations 
et nous lui souhaitons beaucoup de succès dans l’exercice de son ministère 
apostolique.

Club Social 
du Séminaire 
de Chicoutimi.

Nos meilleurs voeux 
de paix et de joie!

-*«*v

A notre nouvel Evêque auxiliaire, Mgr Roch Pedneault, noua souhaitons 
cordialement nos plus sincères félicitations et notre témoignage le 
plus profond dans l’exercice de son ministère apostolique.

L’Association générale 
des Etudiants du 
Séminaire de Chicoutimi
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Dieu en plein air
Même si nous ne sommes peut-être pas touchés au­

tant que les grands centras par l’exoda massif des villes 
l’été et les fins de semaines, il n'en demeure pas moins 
qu’un très grand nombre de personnes changent de place 
et se retrouvent fréquemment dans des endroits da villé­
giature.

C’sst afin de répondra à un besoin qui se manifestait 
de plus en plus que des responsables du diocèse, dont 
Mgr Gérard Desgagné, vicaire général, ont organisé, il y a 
dé)* plusieurs années, ce qu’on appelait alors la “pasto­

rale des estivants”. A ce moment, on visait * accorder un 
service pastoral sur les terrains da camping et dans des 
petites chapelles sur des clubs de pêche ou ailleurs et ce, 
durant la saison estivale.

CHANGEMENT

Mais, même si elle n’était pas centenaire, on a dû 
rebâptisçr cette pastorale qui prenait le nom de “ pastorale 
du Plein-Air". Encore là, c’était pour mieux correspondre 
à la réalité et répondre aux besoins. Maintenant, il n’y a 
pas que l’été que les gens se retrouvent en pleine nature: 
l’apparition et la popularité de la motoneige ont fait qu il y 
a suffisamment de gens en forêt en toutes saisons pour 
leur accorder le service pastoral parfois presqu’à l'année 
longue.

PAS QUE LA MESSE

De plus en plus, la pastorale du plein-air vise à donner 
davantage que le service de la messe. On recherche des 
desservants qui peuvent consacrer assez de temps pour 
assurer une présence humaine et chrétienne plus valable 
qu’un passage en vitesse. Il n'est pas rare de voir comme 
desservants des prêtres qui sont eux-mèmes des cam­
peurs. Ils peuvent à ce moment mieux adapter le message 
de l’Evangile aux réalités vécues par eux et leurs voisins.

A L’AVANT-GARDE

Notre diocèse est peut-être l'un des mieux organisés 
à ce point de vue. On compte 70 endroits où se rassem­
blent des chrétiens villégiateurs pour remercier le Créa­
teur, fraterniser ensemble et célébrer avec le Christ tout ce 
qu’ils vivent d’intéressant et de difficile.

Lors de rencontres nationales sur la question, plu­
sieurs délégués de notre diocèse sont présents et certains 
peuvent présenter des communications appréciées, en 
prenant appui sur leur expérience.

Enfin, soulignons que ce secteur de la pastorale est 
sous la responsabilité du Comité diocésain de la pastorale 
du plein-air, composé de 7 laïcs et 2 prêtres.

Y.G.

mm

L'église Saint-Cyriac, au Lac Kénogami.

HOMMAGES
A son Excellence Mgr Roch Pednenult

EVEQUE D’AGGERSEL ET AUXILIAIRE DU DIOCESE DE CHICOUTIMI

La directioa et la personnel de Provigo Inc. et de ses groupements affiliés Provigain, 

Proviiec et Provipop sont heorenx et fiers de la nomination de Mgr Roch Pedneault a la dignité 

d’évëque.

A Mgr Roch Pedneault nous offrons nos plus sincères félicitations et nos hommages

distingués.
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Chicoutimi

La commission-paroisse, 
lien nécessaire avec la pastorale

SUSCITER ET SOUTENIR

tiST* î

i »'
La zona da Chicoutimi comprend 21 paroisse*, de 

Latarriére A Ste-Roae-du-Nord et St-Chartes-Boiromée. 
La Commission-Paroisse qui y existe nous apparaissant 
un élément Important d’animation, nous allons vous en 
parler quelque peu.

Créée lors de la Grande Mission, en 1966, la 
Commission-Paroisse veut être un lien entre les paroisses 
et aussi un lien avec la pastorale d’ensemble de la zone. 
Elle se compose d’un laïc représentant chaque paroisse, 
d’un représentant des curés et d'un autre pour les vicai­
res. Les représentants des paroisses sont membres du 
conseil de pastorale de leur paroisse respective. (C.P.P.).

CIRCULATION DE LA VIE

En allant à la Commission-Paroisse, les représentants 
apportent leur perception de la réalité et les besoins et 
réalisations de chacune de leurs paroisses ou des grou­
pes qu'ils représentent.

De plus, ils viennent chercher les problèmes de la 
pastorale d'ensemble pour voir si, en Commission, avec 
leur C.P.P. ou leurs confrères, ils ne peuvent pas apporter 
un éclairage ou une collaboration aux responsables de la 
zone.

Cette circulation de la vie, de bas en haut et de haut en 
bas de la structure ecclésiale apparaît comme un gage de 
créativité et d'adaptation.

Un des rôles de la Commission-Paroisse est de susci­
ter la mise sur pied de C.P.P. là où il n'y en a pas. Une autre 
de ses responsabilités est de soutenir et animer ceux qui 
existent. Cela se fait par des rencontres mensuelles, des 
rencontres générales occasionnelles de tous lés membres 
de C.P.P. de même que par la réalisation de documents 
audio-visuel très précieux pour ceux qui ont à clarifier de 
plus en plus le rôle des C.P.P.. C'est ainsi qu'au cours des 
trois dernières années, on a produit des diaporamas qui 
expliquent ce qu’est un C.P.P., ce que doit être la paroisse 
selon le Rapport Dumont et le travail en secteurs.

Ces audio-visuels se sont avérés de bons instruments 
d’information et d’animation et ont été très largement 
utilisés.

PROJETS

Après avoir insisté sur une bonne définition de l’orga­
nisme et des possibilité;» d’action, les responsables veu­
lent faire porter leur effort l'an prochain sur des sujets 
bien concrets qui solliciteraient une réflexion et une ac­
tion pastorale, tant au niveau de la zone que de la pa­
roisse.

Y.G.

La direction et le personnel de la Chaîne Coopé­
rative de St-Bruno offrent leurs plus sincères 
félicitations et témoignent leur respect le plus 
profond à notre nouvel Evêque auxiliaire, Mgr 
Roch Pedneault, et leurs meilleurs voeux de 
Santé, Bonheur, et Joie.

Chaîne Coopérative 
du Saguenay, St-Bruno

Au nom de la communauté chrétienne de Chicoutimi- 
Nord, il nous fait plaisir de rendre un hommage bien 
particulier à Mgr Roch Pedneault, nouvel Evêque Auxi­
liaire du diocèse de Chicoutimi.

Nous lui souhaitons un 
fructueux apostolat 

et longue vie, santé, bonheur.

PAROISSE STE-ANNE 
DE CHICOUTIMI-NORD



Les pensées d un laïc
Bonjour à toi, Marcel, Lucia, Pierre, Marie!

Je voudrait te parler un peu de la situation du laTcat 
dans notre diocèse.

Dès le départ. Je suis incapable de définir exactement 
le terme “laTcat” qui m’apparatt complexe, mais en même 
temps très clair si Je pars de moi-mème qui suis époux, 
père de famille, engagé dans un travail professionnel 
pour gagner ma vie et celle de ma famille et qui veux 
m’épanouir. Du même coup, parce que Je vis ces réalités. 
Je me sens solidaire de tous les talcs qui vivent comme 
mol. Je me sens profondément impliqué dans un monde 
qui aurait de l’allure, dans lequel Je veux vivre heureux 
avec les autres et surtout ceux qui me sont plus chers, 
mon épouse, mes enfants, mes parents, mes amis. Le 
monde que Je veux construire avec les autres m'apparatt 
tellement mêlé parfois, que Je me demande si c’est possi­
ble de l’orienter vers l’idéal que Je me propose.

A chaque fois que je travaille pour bâtir un monde 
meilleur tel que l'Egl ise parses prêtres me l'avait proposé, 
je m’aperçois qu’il y a d'autres forces que je n’arrive pas à 
identifier pour moi-même. Est-ce l'esprit du monde?... 
Est-ce l’Esprit-Saint?... je ne sais pas!... Mais ce que je 
sais, c'est que plusieurs valeurs, fraternité, solidarité, 
loyauté, etc, que j’arrive à identifier cla.rement comme 
valeurs humaines ne m'apparaissent pas différentes de ce 
que je sais des valeurs qui ont été vécues par Jésus-Christ 
et révélées à moi par des prêtres et des amis laïcs. “Ne 
jugez pas ”... "qui peut lui jeter la première pierre?”

Mon vrai rôle, c’est de vivre dans la joie en construi­
sant le monde, mais pas de n’importe quelle façon. 
Comment?... En respectant les lois de la nature, bien sûr, 
lois qui évoluent souvent malgré moi, mais aussi avec la 
certitude qu’il y a un mystère, qu’il y a des énergies mysté­
rieuses qui font très souvent que certains désespoirs ou 
souffrances se transforment en joie et espérance pour 
l’avenir.

C’est ce petit "ça’’ qui me donne toujours le goût de 
recommencer. Quand j’ai épuisé les moyens humains que 
je connais, parce que d'autres me les ont fait connaître,

.1 < 'y

c'est toujours ce petit bout de mystère qui me fait passer à 
travers, ce mystère que j’appelle ma foi, ou encore mieux: 
Jésus-Christ.

Je ne sais vraiment pas pourquoi, mais cela ne me fait 
rien de l'oublier parfois. Ce qui m’importe, c'est d’être

“poigné” avec les autres, surtout mes proches, dans le 
trafic des choses du monde d'aujourd'hui. Je me dis tou­
jours: "il y a sûrement moyen de faire quelque chose" et si 
je ne réussis pas, je me dis que Jésus-Christ, s'il vivait en 
1974, annoncerait sûrement à la T.V.: "Un jour, Emilien, 
Marcel, Marie, Pierre, Lucie, ça sera ton tour-”

Comme tout le monde, ça m'arrive de rêver. Quand 
j'ai vu dans le journal et entendu à la T.V. la nomination 
d'un Evêque auxiliaire dans notre coin de pays, ma pre­
mière réaction en a été une de surprise. Pouquoi? Pour­
quoi? Après quelques jours, je me suis mis à rêver, penser, 
même voir tous les prêtres avec en tète deux Evêques, 
faire une marche à travers tout mon monde et celui qui 
m’entoure. Je les voyair, rendre un petit service ici, un 
autre petit service là; dire bonjour à l'un, un mot d’encou­
ragement à l’autre, annoncer la nouvelle que dans telle ou 
telle situation on a encore une chance qui nous attend, 
dire à l'autre: "sème... tu verras, un jour, ça poussera!"

J'avais même oublié que chacun avait des fonctions 
différentes et des tâches précises à accomplir. Je vis dans 
les nuages des grosses lettres en or: ENSEMBLE, CONS­
TRUISEZ MON ORYAUME! Puis, tout d'un coup, j’ai vu 
des langues de feu qui venaient se poser sur la tête de tous 
les laïcs. Alors tous les prêtres et les deux Evêques ont 
éclaté de joie en chantant: "Enfin, nous ne serons plus 
seuls. C’est vrai, l’Esprit qui est en nous est aussi en eux. 
Nous construirons maintenant ENSEMBLE. Ecoutons ce 
qu’il disent! “Tous ces gens se mirent à parler en différen­
tes langues de comité de citoyens, sacrements, politique, 
Jésus-Christ, planning,éducation, prière, économie, etc... 
c'était invraisemblable.

Tout à coup, une voix très forte se fit entendre dans 
les nuages: "Tout ce que vous faites au moindre de ces 
petits, c’est à moi que vous le faites.”.

La sonnerie de mon téléphone me ramena à la réalité. 
Au fond, mon rêve n’était pas si bête: il me servira a 
préparer ma prochaine carte de Noël.

Bonjour à toi, Pierre, Jocelyne, Jules, Jeannine...

EMILIEN BEDARD

La direction et tous les employés de la Société 
Coopérative Agricole de Chicoutimi, de la 
Laiterie Chic et de la Laiterie Chicoutimi Ltée, 
offrent leurs hommages les plus respectueux à 
notre nouvel Evêque auxiliaire, Mgr Roch Ped- 
neault.
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Développement...
Jacques Jobin 
André Mailhot

Tant à l'étranger que chez nous, les problèmes de 
coopération en vue du développement prennent une im­
portance toujours plus grande. Il convient donc de nous 
arrêter sur la définition du mot “développement” afin de 
rendre le dialogue plus vrai et plus productif. Quand nous 
utilisons ce terme, nous lui donnons des significations 
teintees de ce que nous sommes et des valeurs du milieu 
qui nous a formés.

La société moderne peut apparaître à l’homme actuel 
comme le prototype idéal d'une société “développée 
Nous avons raison de dire que nos pays d’Occident sont 
développés économiquement, les manifestations de ce 
développement étant monnaie courante pour nous: auto­
routes, métro, gratte-ciel, agriculture spécialisée, etc. .. 
Mais sommes-nous justifiés de croire que ce développe­
ment économique soit le seul valable pour l'homme et que 
la modernisation soit le prélude à l’harmonie entre les 
peuples et à l'éclosion d'une société bénéfique pour 
l'homme?

La notion de profit a provoqué le succès économique 
des nations dites développées. Il s'agit là, d'un phéno­
mène particulier qui nous a permis de nous donner des 
facilités matérielles en mettant à la disposition des mem­
bres de nos sociétés des pouvoirs que n'ont pas réussi à 
s'accorder certains autres peuples. Mais le contrôle des 
forces de la nature et de leur utilisation intéressée ne 
mène pas nécessairement à un approfondissement de ce 
qu’est l'homme ni à une meilleure compréhension de ses 
besoins. "L’avoir n’est pas l'être ”, disent les vieux sages.

Or, c'est de nos sociétés économiquement axées sur 
le profit qu’est issu le terme de “sous-développement' . 
Nous avons qualifié de sous-développées les nations qui 
n’ont pas connu notre style propre de développement, en 
ne tenant pas compte des réalités socio-culturelles exis­
tantes au sein de ces peuples. Notre jugement ne fut basé 
que sur l’économie, que sur l'économie que nous 
connaissions:

Depuis la révolution industrielle, l'Amérique et l’Eu­
rope ont continué à faire évoluer leur système de mise en

valeur en axant le travail sur le profit réalisé. Et il ne fait 
aucun doute que l’effort de mieux être entrepris par des 
gens désirant un profit maximal a donné lieu à des réalisa­
tions concrètes de vie plus humaine et plus digne de 
l’homme.

Pour pouvoir continuer et améliorer son profit, l’in­
dustriel a créé chez la masse populaire un pouvoir d 'achat 
permettant l’écoulement des produits. Ce marché essen­
tiel au développement économique, a été limité aux pays 
nantis pendant une longue période grâce à une masse 
monétaire suffisante. Depuis quelques années, cepen­
dant, l’on s'aperçoit que ce marché trop restreint d’Amé­
rique du Nord et d'Europe doit maintenant s’étendre aux 
autres continents afin de permettre l'évolution des ni­
veaux de production réalisables grâce aux nouvelles 
techniques.

Il était donc logique que ce monde qui a réussi à 
donner à certains pays un mieux être réel, invente la no­
tion de "sous-développement’’ afin d'inciter les ressortis­
sants des autres pays à entreprendre un développement 
économique semblable. En considérant comme sous- 
développées les masses vivant à l’extérieur du centre fi­
nancier moderne, nous motivons notre population à ai­
der”. Mais la définition du terme sous-développement, 
employée dans les pays développés, ne s’attache alors 
qu'au pouvoir d'achat, le sous-développement signifiant 
l’impossibilité d’atteindre une amélioration du niveau de 
vie parce que, et simplement parce que, on ne possède

Au nom de la 
communauté chrétienne de 

St-Jérôme,
hommage le plus respectueux 

à notre nouvel
Evêque auxiliaire,

Mgr Roch Pedneault, 
et nous lui souhaitons 

nos meilleurs voeux de succès 
dans son nouvel apostolat.

Paroisse
St-Jérôme,
Lac Saint-Jean.

Hommage de la 
fabrique de Larouche 

et de la
Pastorale des Vocations 
à Mgr Roch Pedneault, 

nouvel Evêque auxiliaire. 
Félicitations et bons voeux 

de succès dans son 
nouveau ministère apostolique. 

Bonheur, santé, joie.

Paroisse
Larouche.

La communauté chrétienne et la 
fabrique de Notre-Dame 
d’Hébertville rendent un hommage 
particulier à notre nouvel évêque 
auxiliaire Mgr Roch Pedneault.

NOTRE-DAME
D’HEBERTVILLE

«

Au nom des paroissiens et de 
la fabrique, nous rendons un 
hommage bien particulier à notre 
nouvel évêque auxiliaire Mgr Roch 
Pedneault.

Nous lui souhaitons 
beaucoup de succès, dans 
l’exercice de son ministère apos­
tolique.

ST-FELICIEN

Paroisse
St-Joseph, 
Alma.

H Au nom de
la communauté 

chrétienne
H de St-Joseph,
H nous partageons
HI la joie de ce jour
H et celle de
H sa famille
H en rendant nos
H hommages les
P| plus respectueux
^ au nouvel

Evêque auxiliaire,
H Mgr Roch Pedneault. 
® Nous lui souhaitons

beaucoup de 
succès, 

de santé, 
et de joie.

s

La population de St-Prime 
félicite le nouvel

Evêque auxiliaire de Chicoutimi,
Mgr Roch Pedneault, 

et lui souhaite beaucoup 
de succès dans son nouvel 

apostolat.
Santé, bonheur, joie.

Paroisse
St-Prime.
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et développement
pas le pouvoir d'achat nécessaire pour se procurer les 
produits manufacturés.

LE DEVELOPPEMENT SOLIDAIRE

Nous sommes habitués à qualifier de développée une 
nation dont le produit national brut (PNB) dépasse un 
montant fixé par la Banque Mondiale et devant permettre 
une "vie humaine raisonnable". On ne tient pas 
compte, par ce facteur, du degré de bonheur et de satis­
faction que peut atteindre un individu vivant dans son 
cadre culturel. Il serait plus logique, il nous semble, de 
qualifier de développée un pays où il est possible à 
l'homme de s'épanouir dans sa culture et d'atteindre un 
degré de créativité lui permettant de satisfaire son besoin 
d'étre, de respect et de dignité.

Nous pourrions qualifier de développées des nations 
qui, dans un effort collectif, tentent de promouvoir un 
développement économique. A la condition toutefois que 
tous les individus puissent profiter de ce développement 
et jouir des bienfaits engendrés par une économie mo­
derne.

C'est^insi qu’une philosophie du développement so­
lidaire peut rendre à l'homme dignité et respect grâce à la 
concordance de cet effort de développement avec l'idéal 
de solidarité qui se trouve traditionnellement dans les 
sociétés qui ont eu à combattre pour leur survivance. Il

s'agira, dans l’ancienne terminologie, de provoquer un 
développement économique qui permettra à l'ensemble 
de la population de profiter des bienfaits du développe­
ment tels que nous les connaissons et tel que nous l'avons 
connu en Occident; et que, grâce à ce développement 
moderne, la culture et l’âme du peuple puissent mieux 
s'exprimer.

Un développement réel ne peut être que le dévelop­
pement intégral de l'homme. Le développement provoqué 
par l'insertion du capitalisme dans une société ne peut 
plus être considéré comme le seul vrai développement s'il 
ne s'intégre pas à la culture des peuples qu'il influence en 
préservant leur originalité. Car le développement écono­
mique n'est de fait que le contrôle de la matière mise à la 
disposition d'une culture. L'Occident dans son dévelop­
pement économique interne, a peut-être atteint de si 
grands niveaux de déséquilibre à cause de la faiblesse de 
sa culture populaire à l'aube de sa révolution industrielle, 
plus que pour des raisons strictement économiques.

Un développement harmonieux doit placer l'écono­
mie au service de la nation. Si le capitalisme a favorisé 
l’éclosion d’une économie occidentale développée, de 
nouvelles économies africaines, asiatiques et américai­
nes devront poindre en fonction des circonstances histo­
riques différentes afin que, précisément, le développe­
ment demeure un instrument au service de l'homme.

Si nous jouons à fond le principe du développement 
économique, il faudra l’entreprendre en intégrant les 
économies nationales nouvelles dans le cercle des éco­
nomies qui profitent au lieu de les garder en périphérie. Il 
faudra que toutes les nations et toutes les populations 
soient dans le "club ” de la production et de la consomma­
tion, quel que soit leur système économique de base. Ce 
n’est qu’en ces termes que l’on pourra parler d’une éco­
nomie mondiale ou globale.

Dans le cas contraire, plusieurs économies nationa­
les demeureront ou deviendront des réservoirs à surplus, 
des lieux où écouler rapidement les "stocks" moins mo­
dernes (autos, rasoirs, radios, blé, médicaments, manuels 
scolaires, etc...) ou encore des "réserves” style "réserves 
indiennes nord-américaines ", entretenues pour ne pas 
déranger.

IV

f
A SON EXC. MGR ROCH PEDNEAULT 

EVEQUE AUXILIAIRE DU DIOCESE 
La communauté paroissiale de la Cathédrale exprime sa joie profonde à 
l’occasion de son ordination à l’épiscopat. Elle est heureuse de voir se 
dérouler la cérémonie dans son temple qu’elle a l’impression d’avoir 
restauré expressément pour cette circonstance.
Not® historique: c'est la quatrième ordination épiscopale à avoir lieu dans la cathédrale. Ce 
furent. Mgr Charles Lamarche, le 18 octobre 1928;

Mgr Georges Melançon, le 23 juillet 1940;
Mgr Marius Paré, le 1er mai 1956;
Mgr Roch Pedneault, le 29 juin 1974.

Meilleurs voeux 
de paix et de j oie

f

Nos plus sincères félicitations à Monseigneur Roch Pedneault, nouvellement 
nommé évêque auxiliaire dans le diocèse de Chicoutimi; nous vous souhaitons 
un heureux ministère auprès de notre belle et grande famille diocésaine 
et nous vous offrons notre entière collaboration.

Les prêtres et les paroissiens 
de St-Antoine.
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signe de Existence d’une contradiction: pour ou contre, la foule se partage. _______________ _
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Les pays riches, 30% de la population se partagen. 
75% des revenus alors que les pays du Tiers-Monde, 70% 
de la population n ont que 25% des revenus. Voila la 
contradiction!

PAUVRETE DU TIERS-MONDE
Soulignons brièvement deux signes de la pauvreté du 

Tiers-Monde: la faim et l'analphabétisme. D'autant plus 
frappants ces signes que nous avons appris à lire le "ven­
tre plein”. Nous comptons sans le savoir parmi les privilé­
giés. En effet, chaque année, la moitié des décès ont pour 
cause la faim, soit près du double de la population du 
Canada: 40 millions. Il n est pas du tout exagéré de dire 
que deux hommes sur trois souffrent de la faim: nous 
allons le voir.

Tout homme a besoin chaque jour en energie, de 
2,700 calories (en moyenne). Or, nous savons par les rap­
ports de la FAO que dans le monde:

— Six hommes sur 10 consomment moins de 2,200 
calories par jour;

— Un homme sur dix consomme entre 2,000 et 2,700 
calories par jour;

— Trois hommes sur 10 mangent à leur faim.
Cette situation est grave, mais plusgrave encore est la 

croissance remarquée des sous-alimentés. En 1938, 4 
hommes sur 10 n’atteignaient pas 2,200 calories par jour 
alors qu’en 1960,6 hommes sur 10 n ont pas ce minimum. 
Et pourquoi de 1934 à 1938 le Tiers-Monde a-t-il pu expor­
ter 11 millions de tonnes de céréales alors qu'en 1966, il 
dut en importer 36 millions de tonnes... sans pouvoir 
manger à sa faim?

Le plus grand nombre de ces affamés vivent dans

Les paroissiens 
et la fabrique de 
St-Jean-Eudes 

rendent hommage 
à Mgr Roch Pedneault, 

et succès apostolique à notre 
Evêque auxiliaire.

Curé Théodore Leboeuf 
L’Abbé Gaétan Thibeault 

L’Abbé Emilien Bergeron.

Paroisse 
St-Jean-Eudes.

La fabrique 
et les paroissiens 
de St-Fulgence. 

Hommage respectueux et 
succès apostolique 

à notre Evêque auxiliaire, 
Mgr Roch Pedneault.

Paroisse
St-Fulgence.

Hommage
à

Mgr Roch Pedneault. 
Des paroissiens et 
de la Fabrique du
Petit-Saguenay

Paroisse
Petit-Saguenay.

Les paroissiens et la fabrique rend 
hommage le plus respectueux à 
son excellence 
MGR ROCH PEDNEAULT

Voeux, Santé, Bonheur, de la part 
de Laterrière.

Paroisse Notre-Dame 
de Laterrière

l’hémisphère sud du globe et forment ce qu on appeite la 
•ceinture noire de la faim”. En plus d être affames, ces 
habitants du Tiers-Monde sont en majorité ignorants. Les 
pays de la faim sont les pays de l'ignorance. Le nombre 
des adultesde 15 anset plus ne sachant ni lire ni écrire est 
estimé à 800 millions. (Unesco)

Quelque soit le chiffre, quelque soit notre réaction, un 
fait saute aux yeux et c’est celui-là seul que nous ^lons 
souligner: le nombre des analphabètes va croissant 
fon les rapports des Nations Unies, il augmente environ de 
20 millions par année.

LE FOSSE SE CREUSE
Le désir de tout homme — de bonne volonté — est de

voir diminuer le nombre d’affamés et d’ignorant^ La c - 
ractéristique de ces deux mondes s identifie, ils crois­
sent

Faim et ignorance sont deux signes d une réalité 
crucifiante: "Le fossé se creuse" entre les repus et es 
affamés, les instruits et les ignorants, les riches et les 
pauvres. Et pourtant, les manchettes des journaux nous 
annoncent chaque jour de nouvelles formes d’aide.

Que peut produire cette aide en faveur des pays 
sous-développés? Peu! Elle est souvent un obstacle au 
développement dans sa forme actuelle. C est simple, 
qu’ils cessent de nous aider”. Voilà ce qu en pense un 
professeur de l’université de Rio, Luciano Martins. Et 
pourquoi? Parce que les rapports entre pays développes 
et sous-développés sont intéressés et que l’enjeu revient 
au plus fort.

Les paroissiens et 
la fabrique de 

St-Charles-Borromée 
souhaitent à l’occasion de 

sa consécration épiscopale à 
Mgr Roch Pedneault, 

franc succès apostolique 
à notre Evêque auxiliaire.

Paroisse
St-Charles-
Borromée.

Hommages les plus 
respectueux à notre 

nouvel Evêque auxiliaire 
et sincères félicitations 
et nous lui souhaitons 
succès, paix et joie.

Les Auxiliaires 
du clergé.



développés, un mensonge?
LA DOMINATION ECONOMIQUE

L'ensemble des lois ou conditions qui vont régir les 
rapports entre peuples riches et peuples pauvres sont 
fixées, il va sans dire, par les peuples riches, même si 
officiellement elles sont le fruit d'un accord mutuel. A 
quelle concession un affamé ne se plierait-il pas en face 
d’un morceau de pain? La technique et l’outillage néces­
saires aux pays du Tiers-Monde pour se développer sont 
propriété des pays riches. Le Tiers-Monde ne pourra les 
obtenir qu'au prix fixé par ces pays industriels. Par ail­
leurs, les matières premières et les produits de base (seule 
richesse des pays du Tiers-Monde) sont en trop grande 
quantité sur le marché et les pays riches peuvent donc 
manoeuvrer pour se les procurer à meilleur compte. Ré­
sultat: les pays développés exercent une domination éco­
nomique sur le marché international, domination d’autant 
plus grave que les peuples riches ont de moins en moins 
besoin de matières premières.

Ajoutons à cette domination une exploitation éhontée 
résultant de la fuite des capitaux. N’ayant pas suffisam­
ment de ressources pour la mise en valeur de leurs riches­
ses naturelles, des investissements étrangers “s’ottrent 
pour la réaliser. Evidemment, le profit appartient à ceux 
qui ont fait la mise de fonds: une évacuation continuelle 
des capitaux se fait des pays sous-développés aux pays 
développés et l'exemple le plus cuisant se trouve être 
l'Amérique latine:

"Dans ce domaine du transfert des capitaux, l’exploi­
tation de l’Amérique latine est un cas particulièrement 
scandaleux. Entre 1950 et 1961, les pays étrangers ont 
placé 9,6 milliards de dollars dans ce continent, mais les 
sommes rentrées des pays d’Amérique latine vers les pays 
prêteurs s’élevaient à 13,4 milliards! C est donc 
l’Amérique latine qui a prêté aux riches, pour 3,8 milliards 
de dollars. Si l’on ajoute à cette somme les 10 milliards de 
pertes dues à la baisse des prix des matières premieres et 
à la hausse des prix des produits manufacturés durant 
cette période, c’est au total 13,9 milliards de dollars qui 
sont partis de l’Amérique latine en onze ans.'

L'aide aux pays sous-développés coiffe cette double 
domination économique si flagrante. Malheureusement,

les tables rondes sont souvent les témoins de ces men 
songes ”. Plusieurs pays sous-développés n'ont pas leurs 
meilleurs représentants autour de la table des négocia­
tions: déjà une classe de privilégiés naît et elle pactise 
avec les riches.

CONCLUSION

Combien d'autres faits pourraient nous apporter un 
éclairage sur cette aide et nous expliquer le désenchan­
tement croissant d’une communauté internationale en 
face d’un développement purement économique. "C'est 
cet extraordinaire concentration de richesse dont les na­
tions industrialisées sont trop souvent quelque peu in­
conscientes qui contribuent à expliquer l’amertume et le 
ressentiment dont font parfois preuve les nations en voie 
de développement quand on leur offre une aide en termes 
assez proches du patronage et du paternalisme et quand 
les assistés sont priés de manifester de la gratitude pour 
ce qui, à leurs yeux, n’est pas générosité mais pur acte, 
marginal, de justice."

C’est au nom de cette justice que nous esquissons 
ces quelques réflexions: ceux qui n'auront vu en elles 
qu’une intention de nier le besoin d’une aide économique 
aux pays sous-développés commettent une grave erreur. 
Nous voulons souligner les limites, les dangers et même 
les mensonges de cette aide économique lorsqu'elle est 
considérée comme plénière et authentique. Elle ne pourra 
combler qu’une partie — quoique nécessaire — des be­
soins de l’homme. Un pays a besoin de beaucoup plus que 
cette seule dimension économique pour créer un milieu 
"où il est possible à l’homme de s'épanouir dans sa cul­
ture et d atteindre un degré de créativité lui permettant de 
satisfaire son besoin d'être, de respect et de dignité’

Des hommes sérieux — et nous croyons que les mis­
sionnaires sont de ceux-là — se sont penchés sur le pro­
blème. L'Eglise s'est plongée dans cette réalité et Paul VI 
en a donné la pensée dans "Le progrès des Peuples ”. Les 
Nations-Unies peu après ont institué une commission 
sous la présidence de Lester B. Pearson pour étudier le 
problème actuel du développement des peuples et de 
l'aide apportée par les pays riches aux pays pauvres.

P
La direction et le personnel de Steinberg Ltée sont 

heureux de présenter leurs plus sincères félicitations 
à notre nouvel Evêque auxiliaire, Mgr Roch Pedneault, 
et lui rend hommage le plus respectueux et nous lui 
souhaitons bonheur, santé.

Steinberg Ltée.
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Le diocèse de Chicoutimi en 1974
Population du diocèse
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L** ttatldlquM diocésain** pour Tanné* 1973 
«i*nn*nt d’étr* publié**. En void qudqu** trait* 
auacsptlbl** d* vous lntér****r. L*s cMffr** *ntr* 
paranthés** sont eaux d* 1972.

Population catholiqua 
Pop. non catholiqua
Nalsaanca*
Marlaga* 
ntré*
Prétra* séculiers 
RaHglaux-prétras 
Grands sémlnaHsta* 
RaHglaux-Iréras 
Rallglsusaa 
Uambras Inst. Sac.

DEPLACEMENT

A pau d axcaptlon prés, on peut atflrmar qu* la 
population diminua dans las parols*** rural** alors 
qua call* das centras urbains augmenta. Au total, 
on ralév* pour Tansambls du diocèse un* augmen­
tation d* 0.77%. Voici las chiffras pour chacun das 
13 vicariats forains.

1. Chicoutimi, Latarriéra, R.-du-Moulln 1.06%

257,221 255,512)
2,038 1.754)
4,201 3,859)
2,806 2,905)
1,680 1,516)

325 328)
117 126)

14 23)
150 166)

1,125 1,175)
22 26)

2. Chlcoutlmi-Nord
3. St-Charles, St-Jaan-TEvangéllst*, 

St-Ambrolsa, St-Jaan-Vlannay, St-Oavld 
St-Honoré, St-Fulganca, Sta-Roaa

4. Bagotvllla, Port-Alfred, Ferland, 
Rivière-Eternité, Ans* St-Jaan, 
Patlt-Saguanay

5. Jonqulèra, Kénogaml, Larouch*
6. Arvfda
7. Alma
8. N.O. du Rosaire, St-Léon, St-H*nrt, 

St-Nazalra, St-Coaur-da-Marla, 
L'Ascension, Sta-Monlqus

9. St-Bruno, St-Gédéon, Hébarvllla St 
NJ>. d'HébarvIlla, St-JérOma,
Sta-Croix, Dasblans

10. Robarval, Chambord, St-André, 
St-Françols, Lac Bouchatta, 
St-Hadwldga, Polnta-Blaua

11. St-Prlma, St-Féllclan, St-Méthod*.
N.D. d* la Doré, St-Thomaa, St-Edmond 
Normandln, Albanal, Glrardvlll*

12. Dolbaau, St-Eugèna, St-Stanlslas,
N.D. d* Loretta

13. Mistassini, Sts-Elisabath, St-Ludgsr 
Sta-Margusrlta, Sta-Jaanna d'Arc, 
St-Augustln, Péribonka, Chut*-d*s-P. 1.0%

**Klvs*u.m 4,àl„otàu

^lîN41àl«(

Lac Sr-JiAM i iàLMA

—v. / Hmn +
|ro"t tV jt
\ A r v

J)'-*

A 0)
MOHon

dncOUTlMI H09™ "

*•1

A
A £ W(MVTVitlt v

' m-CBOa

A
K

i
)r»i H Vxut

taKXtil

jonaimuè ■ A
N 'A

:mcoüTim,
L ftà*oivnv«t

^intwrrt

A 0 A
4n*M»

iv.-r



. ,,
 

. ïi ^ 
:

A l’occasion de la 
consécration épiscopale, 

la population de St-Cyrille 
présente leurs meilleurs voeux 

de succès à notre 
nouvel Evêque auxiliaire, 

Mgr Roch Pedneault.

Paroisse 
St-Cyrille de 
Normandin.

Les paroissiens 
et la fabrique

d’Anse-St-Jean sont b areux 
de présenter 

leurs meilleurs voeux 
de succès à 

Mgr Roch Pedneault.
Santé, bonheur.

Paroisse
Anse-St-Jean.

A l’occasion de la nomination de 
Mgr Roch Pedneault, nouvel évê­
que auxiliaire du diocèse de Chi­
coutimi, nous tenons à rendre un 
hommage bien particulier.
Grand succès dans l’exercice de 
ses fonctions épiscopales.

PAROISSE NOTRE-DAME 
DE ROBERVAL

Les paroissiens de 
Sainte-Croix 
présentent à

Son Excellence Mgr Roch Pedneault 
leurs voeux les 
plus sincères.

Paroisse
Ste-Croix.

Les pères de 
l’Ermitage St-Antoine 

sont heureux de présenter 
leurs meilleurs voeux de succès 

à notre nouvel 
Evêque auxiliaire,

Mgr Roch Pedneault. 
Nous lui souhaitons 

succès, bonheur et santé.

Ennitage St-Antoine-

PAROISSE 
DE ST-HONORE

Les paroissiens de St- 
Honoré sont heureux de pré­
senter leurs hommages les 
plus respectueux à Son Excel­
lence Monseigneur Roch Ped­
neault, à l’occasion de sa 
consécration épiscopale. Nos 
meilleurs voeux de santé, de 
bonheur, de succès apostoli­
que à notre Evêque- 
Auxiliaire!!!

Maurice Lévesque, ptre, curé 
Jean-Marc Lapointe, ptre, vicaire.

Les marguilliers:
Madame Léon Beaulieu,
Messieurs Jean-Paul Gauthier, 

Rodrigue Villeneuve, 
Gaston Bilodeau, 
Julien Tremblay, 
Théo Gagnon.

Les paroissiens et 
la fabrique de St-André 

sont heureux
de présenter respectueusement 

à Mgr Roch Pedneault 
leurs voeux.

Paroisse
St-André.

La fabrique 
et les paroissiens 

de l’Isle-Maligne sont 
heureux de féliciter 

Mgr Roch Pedneault. 
Nos meilleurs voeux 

de santé et 
succès apostolique.

Paroisse 
Isle-M aligne.

LE CONSEIL 1989 DES

CHEVALIERS DE COLOMB
DE CHICOUTIMI

S’UNIT A TOUS SES MEMBRES

POUR RENDRE

HOMMAGE
A SON 

EXCELLENCE 
MONSEIGNEUR

ROCH
PEDNEAULT
EVEQUE AUXILIAIRE 

DU DIOCESE DE CHICOUTIMI

23B —
 C

thlm
r tpéclël - PR

O
G

R
ES D

IM
A

N
C

H
E, JU

IN 1974



Ca
hi

er
 sp

éc
ia

l - 
PR

O
G

RE
S D

IM
A

N
CH

E,
 JU

IN
 19

74
 —

 2
4B

horaire*, messes
SAMEDI 6h«t7h

WMAIICHE9.IO.il «te h

Où en est la pratique religieuse?

~ir=J

On rencontra tenement souvent des personnes qui 
disent: “Mol, l’ai décroché, ça ne m’intéresse plus ces 
affaires-là”, que l’on en vient à croire qu’il ne doit pas 
rester grand monde dans les églises.

DIMINUTION

Certes, on ne retrouve plus régulièrement les églises 
bondées d'autrefois. La pression sociologique qui jouait 
jadis en faveur de l'assistance à la messe du dimanche 
joue actuellement dans le sens contraire. Aujourd’hui, 
ceux qui pratiquent ne le font pas uniquement par 
conformisme puisqu'ils vont souvent à contre-courant de 
leur entourage. Les pratiquants sont de plus en plus 
convaincus.

STABILISATION

il est indéniable que plusieurs ont pris leurs distances

par rapport à certains de sacrements. Mais il est égale­
ment vrai de dire que “ça n’est pas si pire que ça” et que 
l’on a peut-être passé le plus difficile. En effet, il semble y 
avoir une certaine stabilisation dans le nombre des prati­
quants et certains retours s'effectuent sans tambours ni 
trompettes.

CONSTATATION

Il faut aussi constater que, submergés par la course 
effrénée à l’argent et au plaisir, plusieurs reprennent pied 
et commencent une recherche qui les conduit à une redé­
couverte des valeurs spirituelles. Môme si cela ne signifie 
pas une reprise de la pratique religieuse à court terme, on 
peut cependant y voir des indices qui permettent d’espé­
rer que plusieurs chrétiens retrouveront peut-être un jour 
la signification de toutes les célébrations qu’ils ont délais-
^ y.g.

\

Le point sur la pratique religieuse.

Les paroissiens se joignent 
à la fabrique 

de Ste-Rose-du-Nord 
pour souhaiter leurs 

meilleurs voeux de succès 
et de santé à notre 

nouvel Evêque auxiliaire 
Mgr Roch Pedneault 

de notre diocèse.

Paroisse
Ste-Rose-
du-Nord.

Au nom de la 
communauté chrétienne 

de St-Félix-d’Otis, 
nous offrons le plus sincère 

et respectueux succès 
et santé à

Mgr Roch Pedneault.

Paroisse
St-Félix-dVtis.

Hommage à 
Mgr Roch Pedneault 

de la part 
des paroissiens 

et de la fabrique 
de St-Judes d’Alma, 

à l’occasion de sa 
consécration épiscopale. 

Meilleurs voeux!

Paroisse
St-Judes,
Alma.

Le Conseil d’administration 
et le personnel 

de l’Institut St-Georges 
de Chicoutimi présentent 

leurs plus sincères félicitations 
à Mgr Roch Pedneault.

Nous lui souhaitons 
nos meilleurs voeux de san é 

et de bonheur 
dans l’exercice de 

son .ministère apostolique.

Institut St-Georges.

La fabrique et 
les paroissiens 

de St-Jean-de-la-Croix 
offrent leurs voeux respectueux 

à
Mgr Roch Pedneault 

à l’occasion de sa 
consécration épiscopale.

Paroisse
St-Jean-de-
la-Croix,
Dolbeau.

Les paroissiens et 
la fabrique souhaitent à 

Mgr Roch Pedneault, 
à l’occasion de sa 

consécration épiscopale 
leurs meilleurs voeux de succès.

Pceroisêe*' ‘ ° 
St-Jean- 
de-Bréboeuf, 
Roberval.



Le visage de la faim s

dit:

“Este com fome”

Lorsque c’est le petite Lucimar, sept ans, qui vous

“J'ai faim. Chez nous, il reste seulement l’eau de la 
larre”, ce mot, en portugais, Esto corn fome (Je suis avec 
la faim) est autrement saisissant que la lecture d’une
6tude sur le sujet. . ___ __

Une autre fois, c’est Antonio, trois ans, le frère de 
Lucimar, qui lâche un cri chaque fois que Je porte un 
morceau de pain à ma bouche.

La mère, après la naissance du dernier, pendant 
quinze jours, n’avait que des haricots à cuisiner pour elle 
et la famille. Un jour, n'en pouvant plus d’avoir faim, elle 
est allée chez sa mère pour trouver un peu de nourriture. 
Elle a marché trente kilomètres, avec deux petits dans les 
bras, et sans manger.

Chez eux, à part les hamacs, il y a une petite valise de

bois, des boîtes de conserve vides, qui servent de gobe­
lets, deux casseroles de terre cuite, une poêle, un peu de 
linge pendu à une corde. Une seule pièce, mais vide. 
Naturellement, aucun livre ni journal: personne ne sait 
lire. On ignore tout d’une installation sanitaire quelcon- 
que.

Les enfants sont presque tous atteints d'une maladie 
do peau. Souvent, ils ont les yeux gonflés de pus.

Lucimar, dont j’ai déjà parlé, sa mère et ses deux 
frères viennent en ce moment me rendre visite. Antonio 
joue près de moi avec un gobelet de plastique brisé. Tous 
les jours, les victimes de la faim me rappellent leur exis­
tence.

Le problème, ici, n’est pas d’avoir faim, mais de man­
ger. On ne voit pas comment cela va s'améliorer.

Un jour, au même instant, j’ai vu arriver à l’église trois 
cortèges de petites filles suivant chacun un cercueil de 
bébé.

L’expression française "couper l’appétit’’ se traduit 
ici par tuer la faim. Pour matar a fome, l’homme de l’inté­
rieur mange un peu de farine sèche de manioc avec un 
morceau de rapadura (bloc de sucre de canne).

La faim a donné naissance à de nombreuses senten­
ces populaires:

— Pobre, quando acha un ovo, e goro (quand le pau­
vre trouve un oeuf, c'est qu’il est pourri).

— Quern nao tem o que cerner e duro de fome (celui 
qui n'a rien à manger tient tète à la faim).

— Pobre, quando mete a mao no boise tira so os cinco 
dedos (le pauvre qui met sa main dans sa poche n’en retire 
que ses cinq doigts).

Il y a peu de temps, on venait me chercher pour visiter 
une femme malade qui venait d’accoucher. Quand je suis 
arrivé, elle tenait une assiette de farine de manioc, arrosée 
d’un bouillon d’os. Elle n’avait pas le coeur de commencer 
ce repas. Antonio Frangôso

Hommages respectueux à 
Monseigneur Roch Pedneault

t

L’équipe des Pères et 
les paroissiens du 
Sacré-Coeur offrent à 
Monseigneur Roch 
Pedneault, évêque 
d’Aggersel et auxiliaire 
de Chicoutimi, leurs 
voeux les plus sincères 
pour un long et fruc­
tueux apostolat.

PAROISSE
SACRE-COEUR

Camille Albert, eudiste, curé

Les paroissiens et la fabri­
que de St-Edouard de Port- 
Alfred, sont heureux de fé­
liciter et de rendre hom­
mage à:

Mgr Roch Pedneault

PAROISSE

ST-EDOUARD
DE

PORT-ALFRED

à l’occasion de sa consé­
cration épiscopale. Naus 
souhaitons nos meilleurs 
voeux de santé et suc­
cès apostolique.

<» ! ? ’

Le personnel et les élèves du Séminaire 
Marie-Reine-du-Clergé de Saint-Jérôme.

Genfepe-Bieu

PLACE DU ROYAUME 
CHICOUTIMI

Hommages à Son Excellence 
Monseigneur Roch Pedneault

A votre Centre-Dieu, de Place du Royaume, Chicoutimi, 
des prières sont quotidiennement adressées au Seigneur 
pour notre Evêque et son Auxiliaire.

Nous accueillons tous vos diocésains qui désirent rencontrer 
le Seigneur dans le sacrement de la Réconciliation et 
de l’Eucharistie.

Edouard Villeneuve, pire, directeur; 
Réal Corriveault, eudiste;
Sr Bruyère Brunet, a.m.
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Les paroissiens de 
St- Henri-de-Taillon 

offrent leurs hommages respectueux à 
leur nouvel Evêque auxiliaire,

Mgr Roch Pedneault 
et lui offrent 

succès, bonheur et santé.

Paroisse
St-Henri-
de-Taillon.

Une réflexion venant des tripes
Avec le vieux prophète Frédy

Vous connaissez le vieux prophète Frédy Kunz? Je 
laisse son évêque, Dom Fragoso, vous •• préeenter-. 
C’est dans la préface de son petit livre L ANESSE DE 
BALAAM” des Editions Ouvrières. Si vous mettez la main 
sur ces quelques pages, vous risquez ds vous laisser 
prendre aux tripes par ce missionnaire tout aussi original 
que disciple vrai du Seigneur. J’ai sorti quelques pages 
de “L’ANESSE DE BALAAM”, sans permission d’ailleurs 
et sans ordre logique, pour vous mettre l’eau à la bouche 
et vous laisser déranger par ce qu’il vit., et que voue 
pourriez très certainement vivre dans un autre contexte: 
le radicalisme de celui qui s’est laissé empoigner par le 
Christ dans ses pauvres.

Claude St-Laurent.

PREFACE

Frédy, prêtre, a décidé de vivre comme un pauvre au 
milieu des plus pauvres.

Avec le clergé du diocèse de Crateus, j’ai accueilli une 
“expérience” sacerdotale qui n’est pas commune: un P[e‘ 
tre vit avec simplicité au milieu des victimes de la prostitu­
tion.

Pourquoi?
Ce petit livre est une réponse.
Les pauvres ont besoin de signes qui parlent par 

eux-mêmes. Les livres, les lettres-encycliques, les lettres 
pastorales, les documents, la réflexion theologique 
parlent une langue inconnue des pauvres.

Mais le langage de tous ceux qui veulent, en réponse 
à un appel intime de l’Esprit, vivre comme des pauvres au 
milieu des plus pauvres entre dans leurs yeux et dans leur 
coeur.

C’est la Révélation aujourd’hui de la tendresse de 
Dieu-Père; la face visible de la miséricorde invisible du 
Seigneur.

Les yeux des pauvres s’ouvriront. En se donnant la 
main, ils lutteront pour la Justice et pour la Libération de 
tous les opprimés de ce monde.

Ami lecteur, le pauvre, c'est la prostituée de Crateus; 
c’est l’homme du Nord-Est brésilien qui connaît la séche­
resse et la faim en cette année 1970. C’est le Tiers-Monde.

J’ai accueilli cette ' expérience’’ pour qu elle nous 
interpelle: pour qu’elle m’interpelle, moi, évêque de Cra­
teus, mon presbyterium, nous tous évêques et tous les 
Riches, les Puissants, les Oppresseurs-

Dieu choisit les petits et les faibles pour confondre les 
forts.

Dieu révèle ses merveilles aux pauvres et aux hum­
bles, mais les cache aux sages et aux orgueilleux.

Les pauvres mettront en branle la Révolution sociale

la plus profonde. Les armes sont faibles; l'argent laisse 
pauvre; les oppresseurs ont les pieds d'argile.

Mais l'Amour créateur et rédempteur, vécu par les 
pauvres dans leur lutte pour la justice, suscitera un monde 
de frères où tous auront du pain au banquet de la vie, ou 
tous auront une place au soleil.

Parmi les lecteurs de ce livre, combien y a-t-il de
“Frédy” qui attendent cet appet?...

Ouvrez vos oreilles. Que se taisent tous les bruits de
l’indifférence...

L’ânesse de Balaam va parler...
Antonio Fragoso, 

Evêque de Crateurs.

Au nom de tous les paroissiens et 
de la fabrique, hommage particu­
lier est rendu à notre nouvel auxi­
liaire Mgr Roch Pedneault.

PAROISSE ST-JEAN- 
VIANNEY

La communauté chrétienne et la 
fabrique de St-Georges rendent un 
hommage à notre nouvel évêque 
auxiliaire Mgr Roch Pedneault.

PAROISSE ST-GEORGES 
DE JONQUIERE

Au nom de la communauté chré­
tienne, hommage particulier est 
rendu à notre nouvel évêque auxi­
liaire Mgr Roch Pedneault.
PAROISSE ST-WILBROD
NOTRE-DAME-D’HEBERTVILLE-STATION

Au nom de toute la communauté 
chrétienne et de la fabrique, nous 
souhaitons beaucoup de succès à 
notre nouvel auxiliaire Mgr Roch 
Pedneault.

PAROISSE
NOTRE-DAME-DE-FATIMA

(JONQUIERE)

Au nom de toute notre commu­
nauté religieuse nous présentons 
nos hommages à notre nouvel 
évêque auxiliaire Mgr Roch Ped­
neault.
Succès, bonheur et santé pour son 
nouvel apostolat.

SR MARIE DE LA 
PRESENTATION



Bienheureux les pauvres
J'MMte d’être diadpl* du Christ «t de vivre Mk>n 

l’esprit de l’Evangile. Ceci, bien sûr, avec toute la dose da 
misère dont |a suis chargé.

Or, l’Evangile tout entier est un appel i la pauvret*.
La Christ est pauvre.
Il met la pauvreté au premier rang des exigences 

posées à qui veut le suivre.
C’est aux pauvres qu’il s’adresse en premier. C’est à 

eux qu’il promet l’immortalité dans la joie de l’union à 
Dieu, ce sont eux qu’il appelle les bienheureux, dès ce 
monde.

Mais cette pauvreté qui va jusqu'à n’avoir ni sac, ni

.

bâton, ni argent pour voyager, qui demande de renoncer à 
sa propre famille, de ne pas se soucier de la nourriture du 
lendemain, tout cela semble à la fois étrange et difficile.

On a insisté beaucoup sur la pauvreté spirituelle, mais 
n’est-ce pas parfois une façon de "s'en sortir”?

La pauvreté spirituelle, j’y crois: c'est une manière de 
regarder toute chose et d’en user, c’est une qualité du 
coeur. Mais je ne crois pas qu’elle soit possible si on 
possède des richesses. La pauvreté spirituelle est une 
qualité que, seul, le pauvre matériel peut atteindre. C'est si 
difficile de ne pas se faire un absolu de la moindre chose 
qu’on possède! Ce qu'il faut savoir, c’est que la pauvreté 
demandée par le Christ est libératrice. Il n'y a que les 
pauvres qui sont libres en ce monde.

Etre libéré, c’est vivre en Dieu.
Pour faire l'expérience de Dieu, il faut être pauvre.
Le mystique, celui qui a fait l’expérience de l'habita­

tion de la Trinité en lui, est un homme qui a passé par tous 
les renoncements. Le dernier est l'acceptation de sa 
condition de pécheur qui a continuellement besoin de la 
miséricorde de Dieu. Et il accepte cette dépendance, re­
nonçant jusqu'à la richesse de la vertu.

Marie, reine des pauvres, est l'exemple parfait de ce 
que peut faire la pauvreté: "Me voici, la servante du Sei­
gneur!"

Pour moi, je crois avoir eu, un jour, l'intuition pro­
fonde de ce qu'est cette liberté du pauvre.

C’était en avril 1945. Il y avait cinq ans que j’étais 
prisonnier en Allemagne. Au moment où les troupes rus­
ses, venant de Hongrie, attaquaient Vienne, les Allemands 
ordonnèrent l'évacuation massive de tous les prisonniers 
dans la direction de Linz. Nous fûmes ainsi un mois sur les 
routes, pratiquement sans vivres, avec la menace des 
bombardements, du tir des avions de chasse, des exécu­
tions rapides. Comme bagage, j'avais une musette et un 
sac de médicaments de première urgence.

Ce jour-là, je marchais le long du Danube, direction 
ouest. Je n'avais plus rien, j'étais coupé à tout jamais du 
commando de travail que j’avais quitté. Il n'y avait rien en 
avant, rien sur les côtés. Dieu seul... Impression de liberté, 
de sécurité, de confiance profonde... ventre creux, pieds 
fatigués, mais joie.

Antonio Fraqôso

Au nom des paroissiens 
et de la fabrique, 

nos félicitations les plus 
sincères à notre nouvel

Evêque auxiliaire,
Mgr Koch Pedneault, 

et franc succès dans son 
nouveau ministère apostolique.

Paroisse
Girardville.

Au nom de la 
communauté chrétienne de 

St-Raphaël,
nous rendons hommages les plus 

respectueux à
Mgr Roch Pedneault,

Evêque auxiliaire.
Nous lui présentons nos 

meilleurs voeux de succès.

Paroisse
St-Rapahèl,
Jonquière.

«

Tous les missionnaires Oblats de 
Marie-Immaculée, rendent un 
hommage particulier à notre nou­
vel évêque auxiliaire Mgr Roch 
Pedneault.

Fructueux Apostolat!

LES MISSIONNAIRES OBLATS
DE MARIE-IMMACULEE

Direction des commissaires et des 
employés de la Commission Sco­
laire de Port-Alfred, rendent un 
hommage particulier à notre nou­
vel évêque auxiliaire Mgr Roch 

> Pedneault.
Bonheur et succès dans l’exercice 

üde ses nouvelles fonctions aposto- 
T'ques.

COMMISSION SCOLAIRE
DE PORT-ALFRED

:

Au nom des paroissiens et de la 
fabrique hommage à notre nouvel 
évêque auxiliaire, Mgr Roch Ped­
neault.

Nous lui souhaitons bonheur, 
santé et succès.

PAROISSE L’ASCENSION

Au nom de la communauté 
chrétienne de St-Eugène, nous 
rendons un hommage particulier à 
notre nouvel évêque auxiliaire Mgr 
Roch Pedneault.

Dans l’exercice, de son nou­
veau apostolat.

PAROISSE
ST-EUGENE D’ARGENTENY
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 - Armoiries de Son Excellence 
Mgr Roch Pedneault, évêque 

auxilière de Chicoutimi

A

HOMMAGES RESPECTUEUX 
à Mgr Roch Pedneault. 
Santé, bonheur, succès.

Paroisse
Christ-Roi,
Chicoutimi.

La fabrique et les paroissiens de 
St-Mathias sont heureux de présenter 
leurs sincères félicitations à notre 
nouvel Evêque, Mgr Roch Pedneault. 
Nous lui souhaitons succès dans sa
nouveUe fonction. PaTOU8e

St-Mathias,
Arvida.

La direction et le personnel de la 
maison Laurent Lapointe rendent 
un hommage particulier à notre 
nouvel évêque auxilaire, Mgr 
Roch Pedneault. Nous lui souhai­
tons beaucoup de succès dans son 
nouvel apostolat.

LAURENT LAPOINTE
■OUL. LAMARCHE. CHICOUTnil

BLASON

Description scientifique:
Parti de gueules et de sinople chargé d’un pal ondé 
d’argent accompagné de deux roses, églantlnes, a or.

Description vulgarisée:
Le fond de l’écu est partagé en deux parties: le fond a 
droite est rouge, celui de gauche est vert. Au centre, un 
pal (pièce honorable) ondé d’argent. Sur chaque partie, 
une rose églantine.

ORNEMENTS EXTERIEURS:
Le chapeau et les 12 houppes verts sont les orne­

ments et la couleur symbolique de l'évêque. La devise et la 
croix se retrouvent dans toutes les armoiries d’évêques.

DEVISE:
‘Tides et opéra": La foi et les oeuvres.

SIGNIFICATION DES DIVERS ELEMENTS

Les quatre couleurs sont celles du blason de Chicou­
timi. Rouge signifie la foi et le courage des ancêtres; vert: 
la richesse agricole et forestière de la région; or (jaune); 
les richesses minérales, dont l’aluminium; argent (blanc), 
les puissances hydrauliques de la région.

Le pal ondé d’argent représente le Saguenay près 
duquel le nouvel évêque a vécu et vivra sa vie de prêtre et

La rose de droite représente la famille de Mgr Ped­
neault, remarquable par sa vie humble et simple, mais 
riche et généreuse comme le parfum et la couleur de
l’églantine. „

La rose de gauche, c’est l’image de Mgr Pedneault 
dont la vie et les activités ont été efficaces et fortes sous 
des apparences discrètes et effacées comme la rose 
églantine. (CES EXPLICATIONS ACCOMPAGNAIENT LES 
ARMOIRIES ET SONT DE L'AUTEUR ET DESSINA­
TEUR, L’ABBE LUCIEN GODBOUT, DU SEMINAIRE DE 
QUEBEC).

Au nom de la communauté chré­
tienne et de la fabrique, hommage 
est rendu à notre nouvel auxiliaire 
Mgr Roch Pedneault.

PAROISSE CHAMBORD

La direction et le personne! de la Phar­
macie Hamel rendent un hommage par­
ticulier à notre nouvel évêque auxiliaire, 
Mgr Roch Pedneault.

LA PHARMACIE HAMEL

La Pharmacie Chicoutimi
La direction et le personnel de La Phar­
macie Chicoutimi, rendent un hom­
mage particulier à notre nouvel évêque 
auxiliaire Mgr Roch Pedneault.

* \ 1

t

Au nom de la 
communauté chrétienne de 

St-Jacques,
nos plus respectueux 

hommages à 
Son Excellence 

Mgr Roch Pedneault, 
à l’occasion de sa 

consécration épiscopale. 
Voeux de santé et de bonheur.

Paroisse
St-Jacques,
Arvida.
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En marge de 
la marginalité

La situation de marginal est Inconfortable; at la mail­
lera façon d'en sortir, Cast, je pansa, de vivra “an marge 
de la marginalité”. C'est un fait, l’activité missionnaire 
s’est développée k côté de la vie diocésaine de nos Eg­
lises locales. Le Congrès de l’Entraide Missionnaire, en 
octobre 70, a été particulièrement révélateur è ce sujet; la 
grande majorité des constatations et des recommanda­
tions touchaient la situation marginale de l’activité mis­
sionnaire par rapport è la vie de nos Eglises locales. 
D’autre part, les Interventions provenant des différents 
secteurs du Peuple de Dieu auprès de la Commission 
Dumont ont laissé poindre très rarement une véritable 
préoccupation missionnaire. Y aurait-il tant de priorités 
pastorales qu’il faille laisser è un petit nombre de 
spécialistes de répondre aux besoins de la Mission uni­
verselle de l’Eglise?

Dans un passé encore assez récent, on a pu avoir 
l’impression que l’évangélisation des peuples où I Eghse 
n’était pas solidement implantée relevait de l’évêque de 
Rome seulement. Le Saint-Père, le dicastère de la Prop­
agation de la Foi (un quasi ministère de l’évangélisation 
ad extra.

La réflexion de Vatican II a rétabli la Mission de 
l’Eglise dans sa perspective évangélique globale. La théo­
logie de la collégialité épiscopale a fait redécouvrir la 
responsabilité première des évêques, en communion avec 
le Pape, dans l’évangélisation des peuples. Dans une 
même ligne d’idées, on perçoit mieux maintenant la tâche 
des évêques et de leurs communautés chrétiennes dans la 
Mission de l’Eglise: il s’agit de rendre possible l’incarna­
tion de l’Evangile à la dimension de leur Eglise locale et à 
la dimension de l’Eglise universelle. A moins de fermer les 
yeux sur toute une partie de l’Evangile, une communauté 
diocésaine ne pourrait se considérer comme Eglise adulte 
sans répondre à ce double appel.

DE LA THEOLOGIE A LA VIE ...
L'église canadienne a compris peu à peu les implica­

tions de cette nouvelle orientation théologique. On a 
fondé le Conseil National Missionnaire, un organisme qui

8S

a pour but d’intégrer la dimension missionnaire cana­
dienne. L'initiative est excellente; même si elle n’a pas 
encore porté tous ses fruits. Mais dans un premier temps 
ce fut pour ainsi dire "un chapeau confectionné pour un 
foetus"; cette initiative au sommet ne pouvait être effec­
tive sans un enracinement à la base.

Et voici que prennent vie les uns après les autres des 
organismes diocésains de pastorale missionnaire. On at­
tend beaucoup d’eux. Est-ce de la témérité! De toute fa­
çon, ils ont une grande tâche à accomplir. On leur de­
mande d’être un signe efficient de la prise en charge par 
l’Eglise locale de sa responsabilité missionnaire univer­
selle. Dans les faits, cet objectif mène à ceci: assurer une 
éducation missionnaire, fruit d’une théologie rénovée, 
pour tout le Peuple de Dieu (niveau paroissial, scolaire, 
etc...), coordonner les différentes activités missionnaires 
diocésaines, collaborer avec les oeuvres de développe­
ment, incorporer la dimension missionnaire dans la pas­
torale d’ensemble. Ces orientations peuvent passer dans 
la réalité grâce à un double mouvement: que la commu­
nauté diocésaine dépasse sa tentation d’ombilicalisme 
(repliement sur elle-même) et s’ouvre davantage à la Mis­
sion universelle de l'Eglise; d’autre part, que les mission­
naires trouvent leur place par rapport à la vie de leur 
diocèse d’origine (la tâche est doublement exigente pour 
eux qui doivent être témoins du Christ et de l’Evangile, à la 
fois devant leur Eglise d’origine et à la fois devant I Eglise 
où ils sont envoyés). Cela explique pourquoi une propor­
tion de plus en plus grande de missionnaires actifs sont 
nécessaires pour le travail d’animation missionnaire dans

les Eglises d’Occident; on ne peut se passer de l’expe- à 
rience des missionnaires dans la prise de conscience qui t 
s'impose chez les chrétiens d’ici face à la Mission de ç 
l’Eglise universelle et au progrès des peuples. a

On nous demande souvent: "Qu'est-ce que vous fai- • 
tes concrètement?” “S'agit-il d’une autre structure dio­
césaine chargée de produire des papiers?” Si nous ne 
voulons pas rester prisonniers de quatre murs, nous de­
vons trouver des moyens de communications pour rejoin­
dre ceux que nous devons atteindre. Parfois, la communi­
cation écrite est un excellent moyen. Je pense aussi qu’il 
n’y a rien d’aberrant d’apparaître comme "structure ’ dio­
césaine; l’important c’est que cette structure réponde à 
un besoin réel.

En pratique, il ne faudra pas attendre une efficacité 
magique des deux ou trois personnes à l’oeuvre dans 
l’organisme diocésain de pastorale missionnaire. Mais on 
aura droit de trouver en cet organisme l’interlocuteur va­
lable pour faire les liens nécessaires entre les personnes 
et organismes engagés dans l’effort missionnaire diocé­
sain; liens avec les animateurs de la partorale diocésaine 
pour une meilleure éducation missionnaire, liens avec la 
force missionnaire agissante ad extra pour une solidarité 
plus grande.

J’aimerais nous comparer à un “switch board diocé­
sain, doté en plus d’un coeur et d’une intelligence, pour 
faire rencontrer les personnnes, les moyens disponibles 
et les efforts à réaliser afin que la Bonne Nouvelle de 
Jésus-Christ soit accessible au coeur de l’activité hu­
maine ici et au loin. Claude Fluet p.b. Comm.

de Past. Miss.. Mtl.

Un de nos plus éminents concitoyens vient d’accéder à 
l’épiscopat. La direction et tous les commissaires, de même que 
tous les employés, offrent leurs plus sincères félicitations à 
notre nouvel Evêque Auxiliaire et lui souhaitent un ministère 
fructueux, fécond et profitable. Longue vie à Mgr Roch Ped-

neault!

la caisse populaire
de Chicoutimi

DEUX ENDROITS POUR MIEUX VOUS SERVIR
245 EST, RUE RACINE 

PLACE DU ROYAUME, BOUL. TALBOT

L’honneur qui rejaillit sur Mgr Roch Pedneault, rejaillit 
également sur toute la population du Saguenay-Lac- 
Saint-Jean. La direction et le personnel de la Huche 
Sans Pareille Inc. de Chicoutimi sont fiers d’offrir au 
nouvel évêque, le témoignage de leur filiale soumission 
et de leur sincère attachement.

LA HUCHE
SANS PAREILLE, INC.

40, ST-JEAN-BAPTISTE 
RIVIERE-DU-MOULIN

TEL.: 549-4621



Opération dégraissage
5 II faudrait permettre aux Beatniks de faire des voeux 
"* de religion. Ils sont l’anticorps fou que l’organisme de 
£ notre société malade sécrété pour échapper à la mort, 
o Quel est le problème, en clair?

Les pays riches, pour augmenter leur marché, vont, 
? par la publicité, la vente è crédit, créer des besoins nou- 
“ veaux et artificiels. Les masses exploitées, qui n’avaient 
ui pas besoin de ces nouveaux produits pour être dans une 
o situation difficile, réclament une augmentation de salaire^ 
2 Le capitalisme la donne, augmente les prix, lance de nou- 

veaux produits et... ça continue.
I En face de ce monde de force, il y a des millions 
5 d’hommes qui n'ont ni riz ni eau en suffisance. Ce sont eux 
é qui, pour une bonne part, permettent et paient la prospé- 
« rité de l’Occident de deux manières: en vendant à bas prix 
S leurs matières premières, en achetant au prix fort les Pro­

’S duits manufacturés.
u Et, dans son génie plat, l’Occident n’a trouvé que 

cette solution: donner aux pauvres, comme modèle à at­
teindre, une société de gaspilleurs et de gaspillage

HOMMAGE
A NOTRE

NOUVEL EVEQUE 
AUXILIAIRE

Mgr Roch Pedneault

ST-METHODE

Un nouvel évêque nous est donné! 
Grand merci à la Providence! Longue 
vie à Mgr Roch Pedneault. Nous lui 
souhaitons le plus fructueux et le plus 
heureux des épiscopats. C’est ce 
qu’espèrent ardemment la direction et 
chacun des membres du personnel des 
maîtres-tailleurs Laflamme de Chicou­
timi.

LAFLAMME
MAITRES-TAILLEURS 

317, RACINE EST — CHICOUTIMI

Au nom de la fabrique, et de 
tous les paroissiens, nous rendons 
hommage à notre nouvel évêque 
auxiliaire Mgr Roch Pedneault.

Succès, santé, bonheur!

STE-CECILE
KENOGAM!

éhonté. Le vrai problème n'est pas, d’abord, celui de la 
répartition de la richesse, mais celui de l'égale répartition 
de la faim dans le monde. C’est l’estomac du surnourri, le 
ventre de l’obèse qui doivent jeûner.

Tant que mon frère, en Afrique, en Asie, en Amérique 
du Sud, n’aura qu’un bol de riz, de millet ou de haricots, 
moi, je m’engage à ne pas avoir plus que lui. Je ne pourrai 
pas avoir deux maisons tant que des millions de mes 
frères couchent, naissent et meurent dans la rue. Ce fai­
sant, je commence à me dissocier un peu de I injustice 
internationale et à me rapprocher des 70% de la popula­
tion humaine qui consomment 17% de l’énergie produite 
à l’échelon mondial. “Si nous pouvions atteindre la honte 
de notre confort! ”, m'écrivait un prêtre français. Il ajou­
tait: "J’ai peur qu’il ne faille quelques événements tragi­
ques pour faire tomber les écailles des yeux.’’

Lorsque j’étais prisonnier"de guerre, j’ai reçu un jour 
un colis de vivres qui venait de ma ville, alors occupée par 
les Allemands. Seuls étaient permis, durant l’occupation, 
les bals qui avaient un objectif social. Alors, pour avoir le 
droit de danser, mes compatriotes avaient destiné le béné­
fice de la soirée aux prisonniers... Jeter les restes de la 
danse à ceux qui crèvent de faim, c’est ça l'Occident dit 
chrétien, civilisé et moderne! De mon côté, mon option est 
faite. Je préfère cent fois mourir de faim dans le Tiers- 
Monde plutôt que de participer à la mascarade des pays 
riches. Mais que faire?

La réponse la plus courante est celle de la guerre 
révolutionnaire pour briser les structures oppressives à

l'intérieur du pays. Révolution aussi pour se libérer du 
capitalisme étranger néo-colonisateur... L'ennui, c’est 
que ce type de libération emploie un moyen de riches: la 
guerre.

Et c'est faire là le plus beau cadeau qui soit au capita­
lisme! La présence de quelques foyers de guérilleros en 
Amérique latine favorise énormément l'emprise totale des 
Etats-Unis et des autres pays capitalistes sur tout le conti­
nent.

Ne pensez pas que je sois un maniaque de l’anti- 
américanisme... ni de l’anti-soviétisme!

Le fait, par exemple que les Etats-Unis interdisent au 
Brésil de fabriquer et d’exporter son café soluble illustre 
cette mainmise scandaleuse.

Il y a une vingtaine d'années, l’Occident découvrait le 
problème de l’inégalité entre les hommes, entre les peu­
ples. Et il a dit: “Je vais les aider à se développer. Je leur 
envoie des boîtes de lait, de la farine, des techniciens, des 
capitaux et pour que cette aide garde des proportions 
raisonnables, des contraceptifs.” L’erreur fondamentale 
tient à ce que cette aide est née d’un cen/eau capitaliste et 
impérialiste. Les communistes n’ont pas mieux fait... On 
ne peut pas dire que les Russes ont trouvé le truc pour 
aider les pays socialistes à se développer! C’est à partir de 
cela qu'ils se sont rendus odieux. La norme, pour les 
Occidentaux, est la société d'abondance où ils vivent. 
Nous aider, cela veut dire: nous faire franchir les étapes

ANTONIO FRAGOSO

La direction et chacun des employés de la 
Ferronnerie Générale et de Jalbert Ltée, 
s’unissent à la population pour rendre un 
témoignage vibrant d’attachement et 
d’amitié à notre nouvel évêque, le premier 
Saguenéen à accéder à un tel poste.

Ferronnerie Générale Limitée
4M EST, RACINE - CHICOUTIMI

Quincaillerie Jalbert
125 EST, RACINE - CHICOUTIMI

MUNICIPALITE DE 
RIVIERE-DU-MOULIN

LE MAIRE LIONEL MAJOR 
ECHEVINS: LEONCE TREMBLAY 

ROSAIRE ROULEAU 
RAYMOND MAZIADE 
LEONIDAS BEUNGER 
MARC GUIMOND 
ROBERT GAGNON

En tant que dirigeants civils de 
notre municipalité, nous 
désirons nous associer à notre 
population, pour offrir nos 
hommages les plus sincères à 
notre nouvel Evêque Auxiliaire, 
Mgr Roch Pedneault, à qui nous 
présentons nos félicitations et 
toute notre collaboration.



Une courtoisie de Progrès-Dimanche
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Souvenir de l’ordination épiscopale de: 
Monseigneur ROCH PEDNEAULT,

évêque ÆAggersel et auxiliaire de Chicoutimi. 
\ JUIN 1974
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